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ft x {cpm~Îitc:s; & à la Landgrave regente dans huid: 
jèpnuinc:s, au Sereniffime Eleél:eur de Ba viere i ncon­
tinant aprés le retour de la perfoatne qui lu y dl: en­
voyée; l5t de la part du Serenillime Eleéteurde Colo­
gne /k du Prince M.~ximilün Henry fon Coadjuteur • 
dans huiél: fepmaines. 

En foy de: 1uoy ils ont fousfigné ledit Traiélé !c 
fccllé de leurs armes & cache3. 

Fait à Ulm en Suabe, le '-+· Mars mil fix ceni 
quarante fepr. 

lnjlrMtMnt ou Tr~iElé Je PAix, /igné & ftellé À Mu~ 
fi" m WtflphiÛit, le 2.4. J.'OilDbre 1648. pu lu 
JttPiiA./[ildtt;rs lCmipDtmtiJures lies SAcrées Mlljl­
ftés Imptrilllt & Trr.s-Chreftiewu : & Jes Dep,.; 
·tés txtrMrtÜnAim , E/eliturs 1 PrinuJ Ô' Efllltl 
J.u SII&J'é Empirt RomAi~ 

A u. ~om de la très- Sainéle, & llldivifiblo Tri· 
mte, 

'Soit notoire à tous, & à chacun à qui il appartient ; 
ou à qui il pourra en quelque façon appartenir : qu~ 
depuis plufieurs années en ça s'etl:ant efmeu dans l'E:m,. 
pire Romain des difcordes & diffenfions civile~, qui 
fe font augmentées de telle forte, que non feulement 
toute l'Allemagne, mais auffi les Royaumes voifins, 
& la France puticulierement , ont efté enveloppés 
d:tns les dcfordres d'une longue & cruelle guerre, qui 
s'en cil enfuivie. Et premierement entre le Sereniffi· 
me 8t tres. puitfant Prince & Seigneur Ferdinand I~ 
d'heureufe & glorieufe mc:moire , dleu Empereur 
Romain , toûjours A ugufte, Roy de Germanie, Hon~ 
grie, Boheme, Dalmatie, Croatie, Sclavonie, Archi­
duc d' Aullriche, Duc de Bourgongne, de Brabant • 
Styrie, C~rintllle, Qu'niole, Marquis de Moravie, Duc 
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de Luxembourg, de la ha11~ &; baire Silefie, de Wir. 
temberg &; de Tecke , Prince de Suabe , Comte 
à'Habsburg, de Tyrol, de K. y burg&; de Goritie ,Mar• 
quis du Sacré Empire Romain, Seigneur de Burgovie, 
dé la haute&. inferieure Luface, de la Marche d'Efda­
YOnie, du Port ~aon, & desSalines, avec fes Alliez Ile 
Adheransihmepart ; Et le ·Serenitlime, & tres·paif­
fant Prince & Seigneur Louys X Ill. d'heureufe & glo-­
t'Îeufe memoire, Roy Tres•Chretlien de France & de 
Navarre, avcdè:s Allie-z; & Adheransd~a~Jtrepart. Et 
en fuite aprés l~ur decés, entre le Sereniffime & Tres­
puiffaot Prince , & Seigneur, F crdioand III. eficu Em· 
pereur Romain, toûjours Augufte, Roy de Ger mani: 
de Hongrie; Boheme, Dalmatie; Croatie, Sclavooie , 
Archrdùc d'A utlrithe, Duc de Bourgongne , de Bra­
b'ant, de Styrie·; Carinthie, Carniole, Marquis de Mo­
ravie, Duc de Luxembourg, de'la haute & balfe Sile­
fie,de Wirtemberg & Tecke, Prince.de Suabe, Com­
ted'Hasburg, .de Tyrol, K. y burg,& Goritie, Mar. 
quis du Sacré Empire Romain, Burgovie, haute & in· 
fcrieure Luface, Seigneur de la Marche d' Efclavonie, 
-d'u:Polt Naon, Ile des·salincs, av~ lès Alliés Ile Adhe­
ransd'Linepart:& lè Sereniffime& Tres·puiffant Prin· 
~ & Seigneur Louys XIV. Tres-Chretlien Roy de 
Frince & de Navarre ,avecfes Alliés& Adherans d'au. 
tre part; d'où s'cft enfuivie une grande effufion de fang 
Chretlien, & la defolation de plutieurs Provinces. En­
iin il cft arrivé par ull etfet de b. bonté divine, fee ondée 
dd effi:>its de la Sereniffime Republique de Ven ife, qui 
"danrc:ès temps faféheux, où tout le Chriftianifme ei 
u trouble, n'a cdfé de contribuërfes Confeils pour le 
falut 8derepos public, qu'on a formé de part & d'au­
ll'es des penfées d'une Paix univerfelle, &; à ce fujet par 
tJn mutuel accord & convention des p3rties l'an du 
•Sèigneur 16-4 r & le 1;. de Decembre, felon le nouvel 
·-~ile;oule 1 f • fei on le vieil, on rcfolut à Hambourg~ 
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~re une A tremblée d' Ambafi'adcurs Plenipotentiaires, 
~ui fe rendroient à Munfter, 8t à Ofnabrug en W etl:­
phalie le 1 1. J uiller, llile nouveau, ou le premier dudit 
muisfelon levieilllile, en l'an 16+3. LesAmbafi'a­
dears Plenipotentiaires de part 8t d'autre deuëment 
ellablis comparoifi'ans donc au temps arrellé, & de la 
part de fa Majefté Imperiale, le Tres-illullre, & Trrs­
excellc:nt Seigneur Maximilian Comte de TrautmJnf. 
dorff& Wc:insberg, Ba~on de Gleichenbcrg, Neoftad, 
Negau , Burgau , & Totzenbach, Seigneur de Teinitz, 
C:hevalicr de la Toiion d'or , Confeiller fecret & 
Chambellan de la Sacrée Majellé Imperiale, & grand 
MaitlredefaMaifon. LeSeignc:ur Jean-LouysCom­
te de Natfau, Catilenellebogen, Vianden, & Dietz, Sei­
gneur de Biltlein, Confeillerfecret de l'Empereur, 8t 
Chevalier de la Toi fon d'or. Monfirur d'Hàac Volma­
marus Doéteur és Droits, Con fe: iller, & Prefident en la 
chambre du Sercnil!ime Seigneur Archiduc Ferdinand 
Charles. Et de la part du Roy Trcs-C hrdl:ien le Tres­
haut Prince 8t Seigneur Henry d'Orleans, Duc de 
Longueville & d'Eftouteville , Prince 8t Souverain 
Comte de Neufchaftel, Comtede.Dunois & deTail'" 
carville, Conneftable hereditaire de Normandie, Gou~ 
verneur 8t Lieutenant General de la mefme Province, 
Capitaine de cent hommes d'armes, 8t Chevalier des 
ordres du. Roy , &c. Comme pareillement, les Tres­
illufrres 8t Tres-excelleqs Seigneurs, Claude de Mef­
mes, Comte d'A vaux, Commandeur defdits ~rd res du 
Roy, l'un des Surintendans des Finances, 8t Minitlre 
du Royaume de France, &c. Et Abel Scrvien , Comte 
de la Roche, .des Aubiers, auffi l'un des Mini/tres du 
.Royaume de france. Et par l'intervention 8t entre­
mi fe du Tres· illullre 8t Tres-excellent Ambaffadeur 
& Senateur de Venife Aloyfius Contareni, Chevalier, 
qui pendan~ l'efpace de cinq années ou environ a avec 
tine grande diligence & un efprit tout à fait definte-
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u-tré s'cft porté pour Mediateur en ces affitires. Aprén 
avoir imploré l'affill:ance divine , Sc eu une reciproque 
communication des lettres Sc Commiffions des Ple­
nipotentiaires (dont à la fin de ce Tniélé les copies 
wnt ioièrées mot à mot ) ainfi qu'il appartenoir. 
prefents, approuvaiu, Sc con fen tans les Eleéleurs dû 
Sacré Empire Romain ,let autres Princes, Sc Elbats, 
à la gloire-de Dieu, &: au bien de la Republique 
Chreftienne on.ell: tombé d'accord., & .on a convenu 
des conriitions reciproques de Paix Sc d'amitié en la 

. ccricur. qui s'enfuit. 
Qu'il :y ait une. Paix Cllrell:ienne, Univerfelle Sc 

une àmitié perpetuelle, vraye, &: fincereentre la Sacrée 
Majdlé Imperiale,& la SacréeMajell.é Tres·Chrell:ien­
ne; comme auffi entre tous & chacun des All iez & 
Adherans de ladite MajeJlé Imperiale ,la Maifon d'Au­
ftriche &: iès Heritiers fucce!fC'Urs, mais principale­
mententrelesEieéteurs, Princes,&: Eftatsdel'Em­
pire d'une part; &: tous&: daacun des Alliés de ladite 
Majellé Tres Chrell:iennc, &: tous leurs Heriti~:rs &: 
fucce!feurs; principalem.:nt entre la Sereniffime Rey· 
ne & Royaumede Suede, les Eleéleurs rcfpeétive­
ment ,les Princes,& Ell:atsde l'i!mpirede l'autre part. 
,Que cette Paix & amitié s'obferve & fe cultive avec 
une telle .Uncerité · & un tel zele , que chafque partie 
tafche de procurer l'utilité, l'honneur&: l'advant:age 
l'une de l'autre ; afin qu'airft de tous coll:és on v oye 
reverdir &: rtBeurir les biens de cette Paix Sc de cette 
amitiédansl'EmpireRomain & dansle Royaume de 
·France par l'entretien d'un bon & fidele voifinage. 

~'il y ait de p;ut &: d'autre ua perpetud oubly .& 
,J. mniftie ou pardon de tout ce qui a efré fait depuisie 
commencement de ces troubles, en quelque lieu & C1l 

.quelque maniere que les holl:ilitésayent ell:é exercées: 
de forte que ny pour aucune de ces chcfes, n y fous au­

·CUnautrepretatc cy·apréson n'exerce les uns contre 
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feuutres aucun aéted'hofiilité, on ne fe rende :aucun 
traiél: d'inimitié, on ne fe caufe aucun empefche· 
ment, ny quant aux perfunncs, ny quant à la con­
dition, ny quant aux biens & à la feurcté, &: ceia ny 
de foy-rnefme, ny par autruy, ny en cachetes, ny 
ouvertement, ny direélement, ny indireél:ement, ny 
fous efpcce de droit , ny par voye de fait , ny dedans, 
Ii y dehors l'ellenduë de l'Empire, nonobllant tous 
paél:es contraires faits auparavant; qu'on De faffe, &: 
qu'on ne permette point ellre fait aucun tort&: injure 
à qui que ce foit : Mais que tout ce qui s'cft paffé de 
part&: d'autre, tant avant, que pendant b gutrre, en 
parole$, en efcrits, 8t en aétions injurieufes, en vio­
lences, hollilitez, dommages & defpences, tàns aucun 
efgard aux perîonnes & aux chefes, foyent entiere­
mentabolies, fi bien quetout ce que l'un pourrait 
demander &: pretendre fur l'autre de ce collé là foit 
enfevdy dans un eternel oubly. 

Et afin quel'amitiéreciproqueentro I'Empert'ur &: 
Je Roy Trcs·Chreftien, les Eleél:eurs, les Pr.inces, 8t 
les Ellatsde l'Empire, feconferved'autantplusfi:rme 
& fin cere ( tànHoucher encor à l'Article d'alfeurance 
duquel .il fera parlé cy-deifous) l'un n'affillerajamais 
ks ennemis prefens ou à venir de l'autre, fous quelque 
titre& prctextequecefoit, . ny d'armes, ny d'arg~nt > 
ny ddoiJats, n y d'aucunes fortes de munitions, n y ne 
laiifera par fts terres, retirer,ou fejourner aucunes trou· 
pes ennemies de quelqu'un desTraitas,8t qui tùit mem­
bre de cette pacification. Que le cercle de Bourgogne 
kit&: demeure membre Je l'Empire,aprésque ks dif­
putes entre la France &: l'Efpagne, compritès dans ce 
Traiél:è, feront terminées. Que toutestOis il y l'Em­
pereur, ny ~ucun des Eftats de l'Empire ne fe m(;'fl.:nt 
point dans les guerres qui s'y demenent à rrefent. Que 
fi à l'advéir il arrive de& difputescntre ces deux Royau. 
mes, que nonobftant cela la ncce(lité de la fufdite obli· 
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ligati<)O reciproque, qui eft de ne point a y der les en ne; 
mis l'un de l'autre, demeure toufiours ferme entre 
l'Empire & le Royaume de France. Qu'ilfoitpour­
tant libre aux Ellats à chacun en particulier de fecourir 
hors des bornes de l'Empire tel ou tel Royaume ; mais 
cela toÛJours fdon les conftitutions de l'Empire. Que 
la controverft: touchant la Lorraine foit foufmife, ou 
à des Arbitres nommés de part & d'autre., ou qu'elle 
fe termine quant & le Traiél:é entre la France 8t l'Ef­
pagne, ou par quelque autre voye amiahle, 8t qu'il 
foit hbre tant à l'Empereur, qu'aux Eleél:eurs, Prin­
ces, & Eftats de l'Empire d'aider & d'avancer cét 
accord par une amiable interpofition, &: par des autres 
offices de pacification , fans ufer toutesfois des armes 
& des moyens de guerre. 

Selon ce fondement d'une Amitié reciproque, & 
d'une Amniftie ~ten~rale, tous 8t chacun des Eleél:eqrs 
du Sacré Empire Romain, les Princes, Eftats ( y com­
prife la Nobltffe qui releve immediatement de l'Empi· 
re) leurs vaffaux, fujets, citoyelli, h1bitans, auxquels 
à l'occafion de la Boheme, ou des troubles d' Allemag­
ne, ou des AUiance~ çontrat.lées çà & là , . il a efté fait 
de l'une ou del'autrepartquclqueprc:judice & dom~ 
mage~ en quelquda~on & fous quelque pretexte que 
ce puiffe efire, tant en leur.s,Seigneuries, leurs lie& • 
fous fiefs, allorliations, qu'en leurs dignités , immuni­
tés, droits, & Privilcges, foyent retbtblis de part l!c 
d'autre pleinement en l'eilat Ecclefiaftique ou Laïque, 
duquel ils jouïffoyent, uu duquel ils ont peu legitime­
mc:nt JOUÏr, nonobftant à ce, & ann11léstous chaogc­
l:ll.ens qui cependant ont efté faits au contraire. 

Que fi les po(f(:fft urs de~ biens à rcftituer eftiment 
qu'i lsont legitimes e:xceptions, qu'elles n'empefchent 
pourtaut pas la reftitution, laquelle faite leurs raifons 
& exceptions pourront efi:re examinées par devaot 
lu Juges coropetans pour en dlre ordonné. 
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!t ·combien que par cette precedente regle gene­

rale on puiffe juger aifemt"nt, qui font ceux, & juf­
ques où il fàut rellituer; toutesfois à l'infhnce & en 
faveur de quelques caufes de tres-grande importance 
qui fuil'ent, il a dlé trouvé bon d'en faire une parti­
c:uliere mention; fans que par là ceux qui ne font 
pas expreffement nommés doivent· elire tenus pour 
exclus & oubliés. 

D'autant que l'Arre Il que l'lmpereur a fait donner 
parcy-devant en l'Affemblée Provinciale, contre les 
biens mobiles appartenatts aux Prince Eleéleur de 
Treve.;, & tronfportés au Duché de Luxembourg.­
quoy que relafché & aboi y, toutesfois à l'in!lance de 
quelques uns a èfté renouvellé, s'adjou!lant à cela une 
fequetlration que ladite Affemblée a faite de la jurif.. 
diâion de Burch, appartenant à I'Archevefché, & dé 
la moitié de la Seigneurie de faint Jean, appartenmt 
à Jean Rheinhard de Soeteren. ce qui repugne aux 
Concordats, dretrés a Ausburg l'an 1 f 48. par l'inter~ 
vention publique de l'Empire, entre l'!leél:orat de 
Treves & le 0\Jché-âe Boorgongne. On eft tombé 
d'aceord que le fufdit Am:ft & Seq.ueflration foit ofléc 
au plutloft de I'Affemblée de Luxembourg, que ladite 
j urifdil!tion , Seigneurie, & biens Eleéloraux & Pa­
trimoniaux avec les fruitsïèqueftrés foyent relafchéi 
& rendusau Seigneur Eleéleur ; tlt fi par hazard quel· 
que chofe efl efg;~rée, qu!elle l~Jy f<•it rellituée p!ei· 
nemcnt, les impetrans eftans renvoyés pour obtenir 
fadminiflration de teur droit au Juge du Prince Ele­
élcur, quieft competanten l'Empire. 

Quant à ce qui regarde leschaflcaux d'Ehrnhre~ 
flein & d'Hamerflein , l'Empereur tirera , ou e1 fera 
tirer les garni fons, au temps & en la mani~n· definies 
cy-deffi•us en l'article de l'execution, _ & remettra c.:s 
Chafteaux entre les mains du Seigneur Elc:éteur de 
Treves, &: de fon Chapitre Metropolitain , poul· dlre 

5 3 en 

o,, "' ,Google 



.-41+ TII..AIC.TE's rn PAIX 
en la garde de 1' Empire 8t del'Eleél:orat ; a_uxquelles 
·fins le capitaine & la nouvelle garnifon qui y fera mife 
. pari' Elcéteur, luy prefieront au ffi 8t à fon Ciupitrc 
ferment de 6delité. 

En fuite de quoy I'Aifemblée de Muntler & d'(){­
-nabrug a amené la caufe Palatine à ces termes, que 
._la difpute, qui en a efté debatuë depuis fi long-rem ps, 
en a elle terminée c:n la maniere qui s'enfuit. 

Et premierement quant à ce qui regarde la Mai{on 
de Ba>viere, la Dignité Eleétorale, que les Eleél:eurs 
P~latins ont cy-devant euë, avec toutes leurs Rega­
les , Offices , precedences, Armes, & Droits, quels 

_qu'ils f0yent appartenans à cette dignité , fans en 
_excepter aucun, comme auffi tout 1 e haut Palatinat, 8t 
Je Comté de Cham, avec toutes leurs appartenanct>s, 
Regales 8t Droits , demeureront , comme par le patfé 
aufii 11. l'advenir, au Seigneur Maximilian Comte 
Palatin du Rhin, Duc de Ba viere, & à fes enf.ms, & à 
toute la ligne de Guillaume, tandis qu'il y reftcra 
des cnfans maJles. 

Reciproquement le Seigneur Eltéteur de Bavicrc 
renoncera entieremcnt pour luy, 8t pour fcs Hc:rititrs 
& fucce!fturs à la debte de treize millions, Ile à toutes 
fi:s pretL'Iltions en la haute Authiche, Ile incontinent 
aprés la publication de la Paix donnera tous les At'les 
& Arrelts obtenus fur cela à {à Majefté Imperiale pour 
ethe ca1fés &: annullés. 

Quant à ce q~i regarde lt Mai fon Palatine, l'Em­
. pcreur &. l'Empire, pour I.e bien de la tranquillité pd· 
blique , confentent qu'en vertu du prefent accord il 
foir ellably un huiétiéme Elcélorat • duquel jouïlfe à 
l'advenir le Seigneur Cha~ks Louys Comte Palatin 
du Rhio. 8t fes Heritiers, &: pareos paternels defl:ea­
dans d~ la branche de Rodolphe, fuivant l'ordre de 
fucceder exprimé en la Bulle dorée, & que par à:tte 
~vetliture le Seigneur Charles Lou ys n7 fes fua:ef-
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fèurs n'aura :~ucun droit fur ce qui a efié attribué avec 
la dignité Eleélorale au Seigneur Ekéleur de Davien-, , 
~ à toute la branche de Guillaume. 

En aprés , que tout le bas Palatinat, avec toU$ 8c 
clucun les aieiiS Ecdefiafiique; et feculiers, droits, 
& appartenances, defquelles les Eleéleurs & Prince~ 
Palatins ont joüy avantl~stroublesde Boheme, com· 
me auffi to:Js les Documens, Regiftres r & Pl piers 
fc:rvans à cela, lu y feront pleinement rendus; ca tl\ nt 
tout ce qui a efté fait à l'encontre, & cela par l'autho­
rité de l'Empereur ; en forte quo le Roy Catholiquei, 
ny aucun· atttre,qui en tient quelq.ue choû: , nt: fe 
puitre oppofer aucunement à cette rc:llitution. 
· Orparcequc ccrtainesJuril(liitiom de Berg·lh-aet 
Appartenant es anciennement à l' Eleéleur de Mayencl', 
furentenl'an 1463. engagéesauxP:~latim pour une 
certaine fomme d'argent , à condition : de Nch1pt 
perpetuel i on cft tombé d'accord que ces mefm~S 
jurifdiélions demeureront au Seigneur Elcfuur de 
Mayence d'aujourd'huy .&: à fes Succelfeurs en l'Ar· 
chevefché de Mayence, pourveu que le prix de l'el)o 

· gagement foit payé t:n argent comptant d:~ns le temps 
prefix à l'execution de la !l'aix concluë, & qu'il fatis­
f.Ufe aux autres conditions·, au%q_uc:lfes iJ elt œnu par 
la teneur des lettres de l'enga~mcnt. 

- Qu'il foit libre auffi à l'Eleéleur de Treves, en t:tnt 
qu'Evefque de Spjre, 8c ·à l'Evefque de Worms de: 
redemaDder p~rde:vant ltsjugtscompctuns, les droits • 
qu'ils pretendent fur certains biens Ecclèfiatliquos 
fituésdans le Territoire du bas Palatinat ; fi ce n'cil q u• 
c:es Princesenconviennenrentr'eux à l'amiable. 

Que s~il arrive: à la brancœmafculine de Guillau~ 
d'dhe tout à fait efteinte , ·la Pdltine fubfilhnt encor, 
aon feulement le h,ut .Palatinat, mais aufii la dignitl! 
Eleétotale, qui a ell:é.aux Ducs de Bavic:re, reviendroau 
.<lutdits Palati~furvirans, & cepcndant.,jouïfiicsde 
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leur inveftiture : Mais alors le àuiél:iéme Ele&ràt 
fera tout à fait fupprimé. Qu'en ce cas toutesfois de 
retour du haut Palatinat aux Palatins furvi vans , let 
heritiers de quelque Franc-Aleu de I'Elecleur de: 
Davieres dc:mctureront en pofièffion des Droits & Bc­
.llelices qui ltur appartiennent legitimement. . 

Que les Contra& de famille faits entre la Maiwa 
Eleél:orale d'Heidelberg & de Nieuburg touchant la 
fuccdlion à l'Eleél:orat , confirmés par les Empereurs 
precedc:ns , comme auffi tous les droits de la branche 
Rudolphine, en tant qu'ils ne font point contraires à 
cette diîpofition. feront .confervés & ma~tenus en 
leur entier. 

De plus, qudi 'luelques Fiefs en Juliers fe trouvent 
ouverts par les voy es legitimes, que la queftion en 
foit vuidée en faveur des Palatins. 

D'ailleurs afin d'ofter au Seigneur Charles Louys en 
qu<lque forte la peine de pourvoir 'fes freres d'app:l· 
nages , fa Maiefté Imperiale ordonnera , qlfil foit 
payé auxdits &crea quatre cent. mil Rixdales~ 
·quatre ans prochains, commençans le premier de l'an 
1649. le payement fe faifant de cent mil Rixdales 
par an avec les interefts à cinq pour cent. 

En aprés·que toute :la maifon Palatine, avec tous 
& chacun de ceux , qui luy font , ou ont efté ea 
-quelque forte que ce foit attachés, fur tout les Mini· 
.firesqui luy ont fervy en cette A1femblée, ou qui 
l'ont fervie autresfois >comme auffi tous ceux qui foot 
exilés du Palatinat, joüi1fent de l' Amniftie generale 
.cy-de1fuspromife, avec mefmedroitsqueceuxquiy 
font compris, ou defqucls il eft f;~it une finguliere Ile 

· plus ample mention dans l'article des griefs. 
Reciproquement lèSeigneur Charles Louys & fes 

Freres, rendront obeï1fance & garderontfidelité à fa 
:M.ajetlé 1 mperiale, de mefme que les autres Eleél:eun 
~ Princes. de l'Eelpire; &t renonceront aux preten· 
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ti ons du haut Palatinat, tant pour eux q\te pour leurs 
Herit'iers, & ce tandis qu'il rcll:cra en vie quelque He­
ritier mafle & lc:girim~ de la branche de Guillaume. 

Et fur l:t mention qui· a ell:é faite de donner un 
doüaire, & une pen!ion à, b Vefve mere du dit l'rince 
& à fes Sœurs,Sa S:tcrée Majell:é Imperi~le fdon l'aff'e· 
lbon dont il ell: porté envers la Maifon Palatine, a pra­
mis à ladite Vefve mere pour f:t nourriture & fubfi .• 
fiance de payer one fois pour toutes vint mil Rixdales, . 
& à chacune des Sœurs du dit Seigneur ChJrlc:s Lou ys, 
lorsqu'elles fe marieront dix mil Rixdales. Ledit Prin­
ce Cha~les Louys ell:anr tenu de fltishire aufurplus. 
~e le fufdit Seigneur Charles Lou ys ne donne lU· 

cun trouble aux Comtes de Leiningen & de: Dax burg, 
ny à )(urs Suecefi"eurs dans le bas Pala.timt ; m1is g u'il 
les laifie joüir paifiblement & en repos·de leurs croits 
obtenus· depuis plufieurs ficeles, & confirmés plr les 
Empereurs. 

Qu'ii laitre inviolablement dans l'dl:at qu'el!~ eft la 
Noblelfe libre de l'Empire qui fe trouve dans la Fnn­
conie, la Suabc, & lé long. du Rhin & de fes appme­
Bances. 

Qoe les Fiefs conferés par l'Empereur au Dnon 
·Gtrhard de Waldenburg, dit Schenk-hreren, à Ni­
colas Georges Reygersberg Chancelier de M1yer.ce, . 
& à Henry Br6mbfer B1ron de Rüdeshcim. ltem à. 
l'.Eieél:eurde Savieres, au BaronJt>an Adolphe Wolff, . 
ditMetternich, demeureront fermr~& lb bles;, que 
t.outesfois ces V:lif.1ux-là f(:ront tenus de prdter Jèr-

-ment de fijdité 3U Seigneur Charles Lou ys & à tèi 
Su~celfeurs, . comme à leurs Seigneurs direét·s, & de 
lu y dC'mander le renouvellement de:- leurs Fkfs 

Qu'on remettra reux de la ConfdJion d'A usbourgo 
&nommement lesh1bitansde Oppenheim, en h pofo.. 
ft·ffion qu'ils 2voient euë de leurs Templcs,tl; dans l'E­
ilat- Ecclef~atlique où ils ell:oient en l'an 161.4 .• eom· 

5 f me 
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me auffi qu'on laiffc:ra à tous les auttes de ladite con-­
f,ffion d' Ausbourg qui le demanderont le libre exer· 
cice de leur Religion , tant en public aux Temples 8c 
aux heuresddlinées, qu'en particulier en leurs propres 
mai fons, ou dans les autres , choiûes pour cét effet par 
leurs M inillres, ou par ceux de leurs voifins prefchans 
la parole de Dieu. 

Que les Paragraphes, le Prince Lou ys Philippe,.&c. 
k Prince Frederic-8tc. &le Prince Leopold Lovys 8tc. 
foyent entendus comme icy in!èrez. en la mefme ma­
Diere qu'ils font cou tenus en l'lnfirument ou Traiaé 
de l'Empire avec la Suede. 

Q.!Je la iifpute dont il s'agit entre lea Evefqucs de 
Bamberg&. de Wirtzburg d'un collé, &les Marqui.5 
de Brandc:nburg Culmooch 8t Onolzbach de l'autre, 
touchant le Chafreau,. Ville,Jurifdiél:ion, &. Monaftere 
de Kitzingen en Franconie fur le Mo:in fe terminera 
ou à l'amiable, ou par les v oyes de J uftice dans deux 
ans, fous peine de perdre fa pret~fion à celuy qui de­
layera; 8t que t:ependant le fort de Wiltzburg fera ren­
du aux dits Seigneurs Marquis au mefme eilat· qu'il fût 
pris, felon qu'il eft convenu & ftipulé. 

Que la convention faite touchant l'emretenement 
elu Seigneur Chri!lian Guillaume Marquis de BraD­
denbourg foit tenuë comme rdterée en cét endroit, 
comme il ell: porté par l'Artic:L: 4 . du Traiélé c:ntn: 
l'Empire & la Suede. 

Le Roy Trc:s·Chrcllien. rcllîtuëra en fon temps & 
en la maniere à deduire cy- aprés, oÙ· nous parlerons 
de la retraiéte des garnifons , au Duc de Wirtemberg 
les villes &. forts de Hohcnwitl, !>dwrendorff, Tubio­
gc:n,& tous les autrc:s lieux fans reil:rve où il a gantifo-_ 
dans le Duché de Wirtembc:rg ~:~:nt au re/le, le Para· 
graphe, la Maifon de Wirtemberg, Sec. foit entendu 
comme inil:ré en cét c:ndroit de la mefme fJçon qu'il 
e.fr contenu.daw le: Traitt: del' Entpire &. èc b. Suede. 

Q.u~. 
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Que les Princes de Wirtemberg de la branche de 
Mombeliud foyent reftahlis en tous leurs Domaines 
en Alface lit· où qtfils foyent fitoés ; mais particulie­
rement dans les deux Fiefs de Bourgongnc ; Cler..-a!., 
.& P;afiàvant, & que de-part Lit d'autre on les remette 
en l'eilat • droits, & .prerogatives dont ils .ont joüy 
avant le commenœment de cu guerres. · ; · 

Que Fre.Xri c M~quis de' Bade. & de lriachberg , l!c 
{es Fils & Heritier-s, .avec tous ceux qui leurontfervy 
en quelq\.lt: taçon que Cf'! fuit>, :ou qui. leur fcrvedl: 
encor, de quelque condition qu'ils puifiènt ell:re ~­
joui!fent de l' Amnitl:ie cootenuëiy-deifus aux Articles 
deuxiéme & troiliéme , avec toutes li:s ala ufes & bene fi,. 
ces, .& qu'e~ vertu d!icelle ils foycnt pleinement 
rdl:ablis en l'efrat Ecdeliafiique ou fe cu lier, :lU quel a 
cfté avant le commencement des troubles de Bohemc 
le Sdgoeur George Frederia Marquis de B1de & 
d'Hachberg, quant à ce qui regarde le lM Mnquifat 
de Bade , appellé vulgairement Baden · Durlach ; 
c.omme auffi quantaux -~•-quifatd'Hachberg, l:lc1ux 
Seigneuries de Rôttelen , B:~denweiller, & Saufenh:. rg1 

Jlonobftant , & anou liées t'outts mutations :~rrivées 
au contraire. En aprés, qu'on·r.etl:ituë au M.trquis 
·Fredecic les Juri-fdi6hoos de Stein 8t Reochingen, 
f-ans etl:re chargées des debtes que le Marquis Guillau­
Rie a pendant ce temps là conm&ées, à r~ifon· des 
fruits, interdls. & defpends portés en la transaél:ion 
paffée à Ettlingen l'an 16-19. & cedéc audit Guillau­
me Mnquisde Bade, avec tous les Droits ,Docomens, 
Efrrits, 8t autres chofcsappartenantes ~de forte que 
teute ·cette aél:ion coacerndnt les d~lpens &. fruits , 
tant receus qu'à receYOir , a vc·deur dom mage & inre- ' 
rc:fts à compter dés le temps de la-:premiere occupa· 
tion , fait entierement oQée &. abolie. 
~ela pe~flon .aonuelle du hM- Marquifat payable . 

·aallam Marquifat. Jo:lon la coullume pr.c:etdcote, fuit. 
, S .. 6.. ea 
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'- en vertu du prefent Traiéié eutier::ment oflee & an­

nihilée ; Lit que porcfenavant on ne pretende lie- ori 
n'uige pour ce fujet aucuue chofe, ny pour le paifé ,. 
ny pour l'advenir. 

Qu'à l'advenir la Prefceance, Lit la fceance dans les 
Eftats. Lit Cercles de SUllbe . ou autres AŒ'emblées ge­
ner;~lcs Lit pmiculieres de l'Empire, Lit quc:lq u,es autres 
que Ce foit, foitaJternatÎYe dans les deux brancb::s de 
Bade, à f~voir dans celle du h1ut, Lit dans celle du bas 
Marquifat de llade; mais touttstois cette prefceance 
demeurerà maintenantau Marquis Frederic fa vie du­
rant. Touchant le Baronnie de Hohengerolrzegk on 
cft tombé d'accord, que fi .Madame la Princc-Œ'e de Ba­
de verifie les droits de fa pretention fur ladite Baronnie 
par des documens authentiques,dés la fentence donnée 
illuy fera fait rcftitution felon le droit Lit la vigueur 
defdits documens. Que la connoiff'ance de cc:tte caufe 
1'achevera dans deux ans aprés la p~o~blication de la 
Paix. Qu'enfin aucunes aétions, trans:létions ou t.>X· 

èeptions, ny generales, ny particuliercs, ny claufes 
comprifes dans cc Traiété de Paix ( 8t par ltfquelles on 
Yueillc jamais deroger à la vigueur de cet Article ) ne 
feront en aucun temps allegu~s ny admifes par aucu­
ne des parties contre cette convention fpecialc. 
· Les Paragraphes, le Duc de Croy, &:c Quand à la 

c:ontroverfe de Naff'aw-Siegen, Lite. Aux Comtes de 
Naff'~w-Snre pont &c. La Maifun de Hanaut Lite. 
Jehan Albert Comte de Sol ms &c. Comme au ffi, foit 
reltablie la Maifon de Sol ms Hoheufolms, &c. Les 
Comtes de lfemburg, Lite. Les Rheingraves Lite La 
Vefu: du Comte Eraeft de Sainen Lite. Le Chalteau Lit 
Je Comté de Faickenftein &c. Soit auffi rcftablie la 
Maifuo de Waldeck 8tc Joachim E.rnell Comte de 
Ottingcn &c. Item la Maifon de Hohenlo Lite. Fride­
ric Lou ys &c. Ferdîn.md Charles &c. La Mai fon d' E.r­
~&c La v~fve, &lesHeritU:nduComtede Br m-

dc. 
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·c!enftein &c. Le Baron Paul Kevenbuller Sec. foycnt 
jàus-entendus inft'rés en cc lieu de mot à mot comme 
ils font couchés dans l'lntlrument ou TraiOèé c:ntr.e 
l'Empire 8t la Suede. 
~ l~s Contraa~. e'fchanges,Tranfaaions,Obliga­

tions , Traitt<;s , faite par force oo par menaces, & ex­
·torquésillicitermnt des F.thtsoudes-Sujets, comme 
en particulier s'en plaign~nt ceux de Spire, de W.eifen­
burg fur le Rhin, Landau , Reitlingeo, H~ilbrun, & 
autres, foyent tellement cafi'tZ St abolis qu'on n'en 
faffc: plus aucune recherche. 

Que li les debiteurs ont retiré par rorce quelques 
obligations de leurs creanciers, qu'elles !l1yent rcfti .. 
tuées, 8t que lesattionsdemeurent fur pied. 

Que les debtes foit par achapt , vcpte , revenus, ou 
-de quelque autre nom qu'on les appelle, li elles ont efté 
extorquéesv1olemment par l'un des partis qui eftoit en 
guerre, 8t ti les debiteurs allt gutnt, & s'offrent de 
prouver qu'il y en a c:u un rc:el p;~yement, ne feront 
plus avant pourfuivies, qu'au prealable ces-exceptions 
n'ayent efté vu idées ~les debiteurs feronttenus de 
pro<hrire leurs exceptions dan5 le terme de deux ans 
aprés la publication de la Paix fous peine d'eftre en 

-a pré~ tondamnés à un perpetuel filence. . 
~e les procés qui ont ellé intc:ntés jufques icy pour 

ce fujett, enfemble les transattions & promefi'es faitee 
pour la rctlitution des d~:btes, fc:ront tenu~s pour nul­
ks, non comprifc:s toutesfois lcsfommes de denier•, 
qui durant la guerre ont eflé exigées de borule foy & à 
bonneintenticn pour efviter en les donnant à d'au .. 
tres de plus grand dangers qui menaçaient les cœtri­
büJns. 

Que les fentences données pendant la gutrre fur de• 
maticres purement feculieres, fi le defaut du procedé­
n'eft tout mani telle, ou ne peut dlre incontinent de~ 
tllonll:ré, ncfoyent pas de vray tenuëi pour cntierè-

me.nt 
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ment nulles; mais que l'effi:ten foitfuJpendu, j~us 
à œ que les all:es de J uilice {li l'une des parties deman­
de l'efpac:e de fix mois depuis la.Paix publiée, pour la 
revifion de fon procés) foyent reveus & peles en la 
Cour competcme, l!c aux formes ordinairG<>u eJitra· 
f>rdinairesufitées dans l'Empire, atin que parai nu los 
premieres fentcnces foyent confirmée:&, ou corrigées • 
ou debiffécs, en cas de nullité. 

Pareillement fi quelques Fiefs Royaux, ou particu­
liers n'ontp~s etté renouvellés depuis l'an 161 S. ny les 
hommage' rendus à qui il appartenait, que celà n'ap­
portcaucun prejudice, & qu'oran 1·enouvelle l'lovc­
lliture du jour que la Paix aura ellé faite. 

Finalement que tous& chacun des Officiers .. tant 
militairrs, Soldats, que Conl.èillers ,. l!c gens de robbe • 
& Ecclefiafiiques, de quelque condition qu'ilsfoycnt.. 
quiaurontfervicnl'unouenl'autreparty, pàrmi les 
Alliez, ou parmi les Adherans ,foit en la robbe, fait en 

· l'efpée,.du plus grand jufques au moindre, & du moi o.. 
dre jufqucs au plusgrand,làns dtiference,ny exceptioll 
ancune, avec leurs femmes, cnfans, heritiers ,fuca:{;. 
feurs,ferviteurs,q uant à· leurs pedonnes & biens foicnt 
.reftitués de part & d'autre en l'eilat de vie,honoeur,r.:­
llODlmée ,liberté de confcience, droits& privikges.~ 
ciWlt ilsontjoüy awnt lesfufdits mouvemens; qu'on 
.n'apporte aucun prejudice à leurs biens & pt:rfonnes,. 
·~Il' on ne leur intente aucune aaion ny accuiiation , & 

· encorqucfowaucun pretexte que ce fait on leur inflj,. 
.ge auc11ne peine, ou porte au'cun domm3ge. Et tout 
ala, quant à ceux qui ne font point fu jets & vaffau:x de 
Sa Majellé Imperiale ny de la Maifoo.d' Auftrù:he,aur• 
~n pleia effet. 

Mais quant-à ceu:r qui fàntfujetsl!c: vafl'aux heredj.. 
·mires de l'Empereur & de la Maifon d '1\uiriche, q u 'it& 
jouïlfcnt voiremeot dela mefme Amnifiie, quanti 
~fetfoDDCS.,. vie, reput&tion ,.honne~n, i3t qu'ila 
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puifènt retourner en fc:ureté à leur ancienne patrie; 
mais qu'ils f<>ycnt tenus de s'accommoder & afi'ujetrir­
aux loix dca Royaumes 8c dCG Provinces particulieres 
d'où ils feront. 
~nt à leurs biens , s'ils avaient eflé perd~ p:~r 

confifcation, ou autrement, avant qu'ils entraff"ent au 
parti de la Couronne de France ou de Suede ; encor 
que les Ph:nipotentiaires de Suede ay:mt fait long· 
temps infianceà ce qu'ils leur foirent auffi rendus;tou­
testois fa Sacr.!t Majcflé Imperiale n'ayant à recevoir 
loy de perf<)nne, & les Imperiaux unans ferme là­
ddfus;ll n'a pas fc:mblé bon aux Eflats de l'Empire que 
pour un tel hljtét la guerre fût continuée, & qu'ainfi 
ceux qui auroient pt"rdu,comme dit e8:,leul'i biens ne 
pourroyent lesrecovvrer au prejudice de leursc!crniers 
Maiftrcs & Poffi:1feJ.Jï5, Ma1s que les bitns qui onteft.é 
oflez à cauf.: d~s afmes prifes pour la France ou poQr 
la Suedeconke l'Empereur & la Maifon d'Auflriche, 
leur feroient .ren,,us tels qu'ils fe trouvent .. & 1:1.ns au­
cune reflitution de fruits ny defdomnugement. 

~·aurelle en Boheme, & en toutes les autrei Pro­
vinces hereditaires de I'F.mpereur.lc droit & la jufiicc 
fuyent ~dminillrée-s fans aucun efgard tout ainû qu'au.z 
Catholiques, à ceux auffi des fi1jets, credircurs, hcn· 
tiers, ou perfonnesprivées,qui feront dela Confeffioo 
d' Ausbourg, s'ils ont quelques pretentions & inren• 
tent ou pourfuivent quelques aéb.onspour en tirer ju. 
ftice. 

Mtlis dece,tte gener~~le rdlîtution foyent exceptéu 
les chofes qui ne peuvent pas efire re.fiituées, comme 
chofes mot-iles & mouvantt:s, fruits cueillis ,.lrs cho: 
.fesdiverties del'autorité des chefs Je party, lescho­
fes defiruites, ruinées, & converties à d'autres ut3ges. 
pour la ft:ureté publique. comme les bJfrimtns pu· 
blies & particuliers, facrés & profanes. les depofls pu­
blia ou parti.culi.en 'l.uiont dli 2.u fu~pr~~ dr: l'ennc-
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mi pillez, confifque<&, legitimement vendus, ou vo­
lontairement donnés. 

E.r d'autantquel'aff.&irede la fucccffion de JulierS· 
parmi les intereffez, fi on n'y donnoit ordre, pourroit 
an jour caufer de. grands troubb dans l'Empire : On 
cft. demeuré d'accord, que la Paix eftant achevée on . 
la terminera fans autre.- defia y, fait parles voy es ordi­
oaircs p1r devant Sa M ljefté 1 mperiale, ou à l'ami•· 
ble, ou par quelque autre moyen l~gitime. 

Et comme ain li foit qut- pour une plus gnnde tran­
quilité dei'Empirc, en ces Aifo:mbléesgeneralès de la 
Paix il fe fuit fiait un certain accord entre l'Empereur, . 
les Eleéleurs ,les Princes, & les E!lats de l' F.mpire, 
qui aefté inferé dans l'lnftrument 8c Traiété de Pa1x, 
drcffé anc lea Plenipotentiaires qe la Reyne 8c Cou­
ronne de Suede, touchant le!~ ditrerens fur les biens Ec­
c:lefiafliques, 8c la liberté de l'exercice de la Religion; . 
il afemblé bon de. confirmer & ratifier par c:: prefent 
Traiété de la mefme maniere quale fufdit accord a 
cfté paffé avec la fufdite Couronne de Suede, au ffi :~vee 
eeuxqu'on nomme Reformcis, de mefmeque fi nous 
·rapportions icy de mot à mot les paroles du fufdit In­
Jlrument •. 

Touchant l' A1lilire de Heffe l!c de Caffel on e1l de­
-meuré d'accord comme.il s'enfuit. 

En premier lieu, !11 Maifon de He~ &: Caffd, 8t 
tousfes Princes, furtout Madame Emelie Elifabc:th , 
Landgravinne de Hdfe, & fon fils MontieurGuillau­
me,& fes Herità:rs, fes Miniftres,Ofliciers,Vaffaux,Su· 
~ts, Soldats, & autres qui font attachés à fon fervice en, 
~udque façon que ce foit, fmsexception aucune,non­
obft~nt Contra& contraires, Pro<:~ , Prof< ri pt ions i 
Declarations, Sentences, Executions, & Tranftd:iom; . 
mais icelles toutts, comme auffi Allions & Preten• 

,~ons pour caufe des dommages & injures, tant des 
*Uttts, , q,ue de ceux qui portoy.entles arme;, annuJ.. 

.léca. 
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lées pu la generale Amni!lie cy-devant elbblie, l!c 
rapportée jufque• au commencement de la guerre de 
Boheme, avec une pleniere rellitution (exceptés les 
Vafiiux l!t Sujets Hereditaires de Sa Majefté Imperiale· 
& de la Maifon d' Auftrichc:, comme il eft porté par le 
paragraphe: Tlllldnn omnu,&c. Mais quant à ceux &c.) 
de tous les benefices ; les fufaits participeront à tous 
les adrantages provcnaœ de cette Paix rc:ligieufe , 
avec mc:fme droit que les autres Eftats en joüüfent J 

comme il el!: porté par l'Article qui commence Unlf­
Jiimi • &c. 

En ft:cond lieu, la Maifon de Hdfc & Caifel, & fc:s 
Su~eifeurs retiendront, 8t pour ce fujeél redemnodo­
ronttoutesfois &quantes qu'ilc:fchcrraà & Majcfté 
Imperiale l'inveftiture , & preftrront le ferment de 
fidelité, pourl' Abb:lyc:d'Hitsfcld avec toutes ks de­
pendances tant fc:culierc:s qu' Ecclef~alliquc:~, ûtuées 
dedans oa dehors fon Territoire ( comme le Doyenné 
de Gellingco) fàuf neantmoins les Droiéls que la Mai­
fon de: Saxe poifcde depuis temps immemorial. 

En troiuémc lieu,le Droit de Seigneurie direélc: fUI' 
les Jurifdiélions& Bailliap de Schaumburg,Buckc:n· 
burg, Saacnhagen. & Stattenhagen , donné cy-devant 
& adjugé à l'Evefque de Mindau, appartiendra dorc~­
enannt àMonfteur Guillaume d'à prc:fcnt Landgrave 
de Hdfe & fes Succdfeurs , en pleine poifdiion , & à 
perpc:tuité, fans que ledit Evcfque oy aucun autre l'en 

· puitlè troubler ; fauf neantmoins la tranfaélion fai~ 
.entre Ch,illian Louys Duc de Brunfwijk & Lune­
bourg,& l;t Landgravionc:dc Hefi'e, & PbHippc:Com­
tc: de Lippe:. Demeurant auffi ferme la Convcntioa 
faite entre ladite Landgravinne & ledit Comte. 

Davantage on cft demeuré d'accord , que pour la 
reftitution de! places occupées pendant cette: guerre,& 
pour l'indemnité de Madame la Landgravinnc de Hef. 
fe Tutrice on lu y donnera, &t à fon Fils. ou à.fes fu c-

ee&. 
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ceifeurs Princes de Helfe la fomme de fiX cent mil 
Rixdales tirée des Archevefchez de Mayence&: de Co­
loigne, dcsivefchezde Paderborn&: de Munfter, l!c 
de l'Abbaye de Fulden, laquelle fom~e dans le terme 
de neuf mois, à compter du jour de la Ratification de 
Ja Paix, fera payée à CAfièl au peril&: depends du fol­
vant; 8t il ne s·ufera d'aucune exception pour etquiver 
ce payement promis,ny d'aucun pretexte,encor moins 
fe fera- il d'arreft fur la fomme convenoë. 

Et afin que Madame la Landgravinne foit d'autant 
plus afi"eurée du p:~yemcnt, elle retiendra aux condi.­
tions fuivantes Nuys, Coesfeldt 8t Newbaus,.&.lU• 
ra en ces lieux-là des garni fons qui ne dependront que 
d'elle: mais à cette condition , qu'outre les Officiers 
k les autres pcrfonnes necelfaires aux garnifons, cel­
les deumislieux fus-nommésenfemble n'excederont 
pas le nombre de douze cent hommes de pied &: de 
cent cbcvau.x, laiffi)nt à M:Jdame la L:mdgravione la 
difpofition d1.1 nombre de Cavallerie 8t d'Infanterie, 
qu'il lay plaira dt- me~treenchacunecesplaces, k qui 
·elle voudra leur cftabltr pour gouverneur. 

Les gunifons feront catretenuës fuivant l'ordre 
quiaaccouftumé jufquesicyd'eftre gardé pour l'm. 
tretien des Officiers 8t des Soldats Heffiens ,. 8t les cho­
fi:s qui IOat nc:celfaires pour la conferntion des Forts .• 
~ront fournies par les Archevefchez &: Evckhel.da.n& 
lefquellc:s lefdites Fomreflès font firoées, fans dim;,. 
aution de la K>mme cy· detfus ordonnée .Il fera permis 
aux garnirons. d'txiger de ceux qui tardero~\t trop ou 
'JUÏ feront les retifs, mais non au dell de ce qui etl: 
convenu. Les droits de Supc:riorité 8t la Jurifdiélioo. 
tant Ecclefialliqueque feculiere, 8t lesrevenusdudit 
Chafteau6t dcfdites Villes demeureront au Seignl!ur 
Archevcfque de (.oloignco, 

Auffi · toft que aprés la Ratification de la Paix troil 
~ mil Rixdales aurout efté payés à .Madame: la 
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Landgravinne , elle rendra Nu ys , & retiendra feule­
ment Coesfeldt Be Newhaos ; en forte neantmoios 
qu'elle ne jettera point la garni fon de N uys dans Coet­
feldt Be Newhaus, ny ne demandera rien pour a: la; k 
Jes gamifons de Coesfeldt ne paiferont pas Je nomb.e 
de fix cent hommes de pied Be de cinquante cheraux, 
ny celle de Newhaus le nombre d.: cent hommes. Que 
fi dans le terme de neuf mois toute la fomme n'eR: 
payée à Madame la Landgravinne, non feulemeat 
Coesfeldt & Ncwhaus luy dcmeurerontj,1fquesà l'en­
tier payement: maisauffi pour le relle on lu y payera 
l'intereft à raifun de cinq pour cent, & aux Bailliages 
:appartenans aux fufdits Archevefchcz , Eve{chez &: 
Abbaye voi.fine la Principauté de Hdle, les Threforiers 
& Receveurs s'obligeront par ferment à Madame la 
Landgravinne que des revenus annuels ils payeront 

. tous les ans les interefts de la tomme rell:ante, nonob­
tbnt les defences de leurs Maiftres. ~di les Thrc- · 
foriers & Receveurs delayent de payer, ou divcrti1fent 
les revenus, Madame la Landgravinne aura la pui1ran­
cede les contraindre au payement par toutes fortes de: 
voyes ; fans autre dommage du droit du SeignciU' pro­
prietaire du territoire. 

Mais au ffi toft que Madame la Landgravinne aura 
retiré toute la fomme avec fes interefts depuis 1:: retar­
dement,c:lle rendra les lieux nommés, qu'elleavoit re­
tenus en caution , la penfioo des intere!ls ceifera, &: 
les Threforiers & Receveurs,dont il a efté parlé, (eroat 
quittes de leur ferment Or de quel Bailliages ce fera 
qu'arrivant rè!tardement on tirera le revenu poQr 
payer la penfion,il ne fe peut pas definir llnnt la Ratifi­
ation de: la Paix, de.bquelle hconvcntion ne fera paa 
dè moindre force qu'cft ce prefent Traiélé de Paix. 

Outre les places de feureté·quiferont lai1fées, com- . 
me dit ell, à Madame la Landgravinne, qui feront par 
elle: renduë.s aprés le payement, elle reilituëra apr.éa 
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la Ratification de la Paix toutes les Provinces , 81: 
Evefchez, comme auffi toutes leurs Villes , Bailliages , 
Bourgs, Fortere1I:.P5, Forts, & en un mot tous les biens 
immobiles, !ttoutlésDroiéh par elle occupez pen-

. · clant ces guerres. En fortttoutesfois que tant aux trQÎS 
lieux qu'elle retiendra en otlage, qu'aux autres à re­
ftituër, non feulement bdite Dame Landgruinne fe­
n remporter par fes fubjets toutes les provifions de 
rerre& de bouche qu'elle y aura fait mettre : (car 
quand à celles qu'elle n'y aura point apport~s.&q U7d­
le y auratrouvéesenlesprenant, & qui y font encor, 
elles demeureront) mais auffi les fortifications 8t ram­
parts dreffés pelldant l'occupation des plac~s feront de:-

• ftruits& demolies, autantqu'iHe pourra fans exp&· 
fer les Villes, Bourgs, Chatleaux, & Fortereffes aux 
invafions & brigand~ges. 

Et combien que Madame la Landgravinne n'aye de­
mandé que des Archevefchez de Mayence, Coloigne, 
Paderborn, Muntler, & de l'Abbaye de Fulden , quel­
que reftitution & in~mnifation, & n'ayent point vou­
lu que perfonne autre lily payat aucune chofe pour ce 
wbjea ; tootesfois felon l'equité 6t circonfbnces des 
affaires, l' AffembiO:e a trouvé bon, que fans prejudice 
de la difpofition du precedent paragraphe, qui mm: 
menee CIWVmlll11'1 Jlrilltrtll tfl&c. Davantage on etl 
deme•ré d'accord-&c. Les autres Ellats a'J,flj qui I.Ont 
au ~çà 8c au delà du Rhin, &: qui depui• lè premier 
de Mars de l'année courante ont payé contribution 
aux Heffiens , p:~yeront leur cotifation pro rata deJeur 
contribution pr,cedente, pour faire la fomme fufdite 
avec les Archevef.:hez, Evef.:hez & Abbaye fufnom­
mées, 8t aiderle payement de la garni fon des places 
d'oftage. Que fi quelques. UJl& ontfouffertdu domma­
ge pir le retardtment des autres qui doibvent p:~yer 
leur portion , que les Officiers ou foldat• de !h Maje­
~ lPlperialc, du Roy Tres-ChreftieD, & de la Land-
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·pinne de Hdfe n'c:mpefchmt point qu'on ne c:on­
traigneceuxquiaurontetléretifs; &que les Solda• 
Hc:ffiens ce pretendent exempter pertonne de cette 
contrainéfe, au prejudice de cette Declaration ; mait 
que ceux qui auront deuëmtnt payé leur cotifatioQ 
.Coyent eo celà ddi v rez de: t~utcs charges. 

Quant à ce qui regarde les dilfen:ns meus entre 
les Maifons de Hdfen Ca1f.:l, 8c cdle de Darmfiadt 
touchant la fucceffion de Marburg,veu que le •+ d'A· 
vril de l'année precedente ils ont etlé accommodés à 
Caffel du confcntcmcnt reciproque des parties intercf· 
fées; il a efté trouvé bon que cl.ltte tranfaél:ion avec 
fesannzxions8c additions, comme elle a efté faite 8t 
lignée à Catlèl par les parties, fuft .infinuée dans cette 
Affcmblée, & qu'en vert~u prcfent Traiél:é elle ait 
mefme vigueur que fi elle y etloit inferée de mot à 
•mot, 8c q u'clle ne puiffe eftre jamais enfrainte· par lest 
parties, nyparquiquecefoit, iàusau ... "lmpretexte, 
foit de contraél:, foit de ferment, foit d'autre chofe; 
Mais qu' c:lle doit ellre tres· exaél:ement gardée de tous, . 
encor que peut-dlre quelqu'un des interdfésrefuiè 
de la confirmer. 

Comme auffi la tranfaéfion entre feu Monfieur. 
Guillaume Landgrave de Ht.ffe; & Mdlieun Chri• 
ftian 8c W6lrad Comtes de Waldeck, fuite le 1 1, d'A ... 
v ri 1 1 6 3 f. 8c ratifiée par Monfieur Goor ge Landgrave 
deHeffele •+d'Avril t6+8· n'obtiendra pasmoin1 
une pleine & perpetuelle force en vertu de cette P.aci­
fication, & n'obligera pas moins tous les Princes de 
Heffe, & tous le, comtes de Waldeck. 

·Que ledroiétde Primogeniture introduit en la mai­
fon de Hefi'e. Ca(fel, &: en celle de Darmlhdt~ & con­
firmé par Sa Majefté lm}":riale, demeure !t foit gar-: 
dé ferme & inviolable. 

Et comme ainfifoit que$.a Ma_,etlé ImperiaJefùr· 
la plaintes propoféeuu nom de la V ille de BaD.e & de 
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toute la Suiffe en prefencc de fes Plenipotentiaires Dc:­
pute~ en la prefente ·Affc:mblée., touchant quelques 
procedures & executions precedentes de la Chambre 
lmperialecontrdaditecité, & les autres Cantons u­
nis du Pays dt:~ Suiifes, & . leurs citoyens & fubjets, 
•yant demandé l'advis des Ell:ats de l'Empire & leur 
eonfetl, par un Decret du t +· May de l'an pa{fé ait de~ 
daré la dit~: ville de Bille & les autres Cantons des 
Suiifes en poifdlion d'une pleine liberté & exemption 
de l'Empire, & qu'ainfi ils ne font aucunement fub­
jrtsaux Tribunaux & Jugemens de l'Empire ; il a efié 
trouvé bon d'inferer lemefme en ceTraiété de Paix, 
at de le confirrmr; & par ainli de catfer & annuler tou­
tes telles Procedures 8t Arrefts donnés fur ce fubjet co 
qudque forme que c'ait efl:é. 

Et afin de pourvoir à ce que d'ores-en-avant il ne 
aaiifedes differents en l'eilat politique, tous&: chacun 
des Eledeurs Princes 8t Ellats de l'Empire Romain, 
font tellement ell:ablis & confirmés en leurs anciens 
droiéts, prerogatives,libertC:, privileges,libreéxercice 
du droitterritorial tant en l'Ecclefiaftique qu'au Poli­
tique, Seigneuries, Regales , en vertu de: la prefc:nte 
tranfaétioil, qu'ils n'en puiifent, ny n'en doivent ja­
maist.ftretroublés, parqui que ce foit, fous aucun 
pretate. • 

Qu'ils joüiifent fans contradiétion du droit de fuf­
fioage en toutes les deliberattons touchant les aff.ürcs 
de l'Empire, furtoutlàoùils'agitde faire, ou d'in­
terpreter.dealoix, declarerune guerre, .impof:r un 
tribut, IeverouklgerdesSoldats, cooftruire pour le 
pùblic "des Fortifications nouvelles da!li les Seigneu­
ries dea Eftats , ou renforcer les villes de gamifons , 
comme autii quand tl fo~ut faire une Paix ou une Al· 
liance, & traiéler de telles autresaffairta, qu'aucune 
deces chofes ou {emblabl~ ne fe pa1fe cy-aprés fans le 
Wfiiage & le Coufentement de 1' JUfembl~e libre de 
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tous hts Etlats dc:l'Empire. Surtout qu'il foit perpe­
tuellement libre à chacun des Eftat.s de l'Empire, de 
faire des Alliances uec les Eftrangers pour fa confer­
vation ~ feureté : pourvc:u neant moins que ces All ian­
ces ne foyent contre l'Empereur 8t l'Empire, ny con­
tre la Paix publique 8t cette Tranf~il>n ., 8t qu'elles 
fe fatfent fans prejudice du ferment dont-ch~cun cft at­
taché à 1' Empereur 8t à i 'Empire. 

Que les Diétes de l'Empire fe tiennent dans ûx, 
mois aprés la Paix ratifiée, &. de' là en . avant toutes 
tois & quantes que l'utilité ou la neceffité publique le 
requerra. Que dans la premiere Diétc on remedie fur 
tout aux defaut~ des precedentesAtfc:mblées, & qu'a­
lors auffi on traié\.e& etlablitfe du commun confenœ­
ment dts Efiats, de la forme de l'Eieétion des. R.oia 
des Roma.ins par une forme & certaine refolution Im­
periale, de la maniere & de l'ordre qu'il faut tenir . 
pour declarer un ou plufieurs Eftats elire au ban de. 
l'Empire,outre la maniere qui eft aillt:urs dc:fcrite dana 
les confiitutions de l'Empire, de celle de rwouvellct' 
les Cercles, de renouveller la Matricule, de reftablir: 
les Eftats fupprim.:z, de la moderation & rdafchedcs 
colleétesde l'Empire, de la reformation delajufiice. 
& police, de la taxe des Epices en l:t chambre de Jull:i•. 
ce,de l'intlru8:ion deuë & requife des deputez ordinai­
res pour l'utilité de la Republique, de la vraye char-. 
ge des Dire8:eurs dans les colleges de l'Empire, & de 
~l!es autres affaires qui n'auront peu eLlre icy expe­
mees. . 

~etant aux generales, qu'aux particulieres Dié.; 
tes, qu'aux Villes libres de l'Empire ne plus ne moin~ 
qu'awc autres Eflats d'iceluy appartiendra voix ddibe- . 
ntive, qu'on leur laitre en leur entier les Regales, fo. 
raines, revenusannuels,libert~, privileges de oo11 .. 

fifquer, <\e filire collc:8:e , & autres droits en depc:o­
~ns obtenus legitimement de l'Empereur & de l'Em·: 
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pire, ou pretendus avant ces.mouvemcns par un long 
af~e po{fedés&exercés, avec unepleinierejurifdi­
aion dans l'enclos de leurs murailles 8c de leur terri­
toire • caffées' . annullées ec à l'advenir prohibées tou• 
tes les chofes qui par reprefaillc:s, arrefts , fermement 
de paifages & autres aétes prejudiciables, foit durant 
la guerre fous quelque pretexte ont c:fré faites & atten­
tées jufquc:s icy par une authorité privée, fait depuis 
(ans aucune precedente formalité de droit pourront 

· dlre entreprifes. <l!(au demeurant toutes les loüa· 
bles Couftumes du facré Empire Romain , Conftitu­
tions & Loix fondamentales fuyent à l'advenir ellroi­
tement gardées, toutes les confufions que les temPI 
de guerre a voient peu introduire efrans ollé es. 

Qulnt à la recherche d'un moyen equitable & con-
. yenable par lequel la pourfuite ·des a étions contre les 
debiteurs ruinés par ·lei calamitez de la guerre , ou 
chargés d'un trop grand amas d'interefts, & par lequel 
ces matieres puiffent efrre terminées avec moderation, 
pour obvier aux plus grands inconveniens qui en pour­
royent naifrre , 8c afin de pourvoir à la tranquillité 
publique, Sa Majellé Imperiale prendra foin de re­
GUeillil: les advis tant de fon confeil privé, que de la 
Chambre, 8t des Efrats à tenir, afin que fur cette ma• 
riere il fe faffe une èertaine Conllitution. Et cependant 
qu'en ces caufes portées aux Cours fouveraines de 
fEmpire, ou aux fubalternes des Efrats , les rai fons & 
circonfrances des parties alleçuées foient bien pefées , 
8t que perfonne ne foit grave par des executions im­
moderées. Et tout celà fauf& fans prejudice de la Con­
ftitution d'Holface. 

Et d'autant qu'il importe au pùblic que la Paix e­
Jloant faite le commer.ce fe remette fus pieds , à ces fins 
on cft demeuré d'accord que les Peages, Foraines. 
comme auffi les abus de la Bulle de Brabant , 8t les re­
prefailles & an-e4b CJ.UÎ en font venus • avec les certiâ­
. Qti~ 
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cations ellrangercs apportées , les exaél:ions , deten­
tions , item les frais 8t charges immoderées des poftes, 
tic autres empefchemens du commerce 8t de la navig.l· 
tion, qui ont etlé introduits Hon prejudice & contre 
l'utilité publique çà & là dans l'Empire à l'occafion de 
la guerre, 8t depuis peu, .par une authorite privée, 
contre les Droits 8t Privilcges, fans le confentement 
de l'Empereur 8t des Eleéteurs de I'Bmpire, feront 
tout à fait ollez; 8t l'ancienne feureté,jurifdiél:ion,ufa­
ge, tel qu'ilaefié il y a long-tempsav.tlt ces guerres 
cy, fera reftabli & inviolablement maintenu aux Pro­
vinces, aux Ports, 8t aux Rivieres. 

Les Droits & Privileges des Territoires arroufés de 
rivieres, ou autrement, commelesForaines conce­
déesde l'Empereur &desEic:él:eurs, entre autres au 
Comte d'Oldenburg à Vifurg, 8t introduites pa: un 
long ufage , demeurant en leur vigueur 8t execution , 
qu'il y ait une plaine liberté de Commerce, plffige 
affeuré par Mer 8t parTerre, & qu'ainfi tous 8t cha­
cun des vaffaux , fubjets, habitaos , & ferviteurs des 
Alliez depart8td'autreayentlepouvoird'aller 8t de 
Ye~ir, de negocier 8t de s'en retourner en vertu du 
prefcnt Article, de la mcfme forte qu'il efi:oit permis 
avantles troubles d'Allemagne. Que les M:1gifrms de 
part & d'autre foient tenus de les proteger 8t dèfen-· 
dre contre toutes fortes d'oppreffions de mefme que 
leurs propres fubjets, fans prejudice aux autres Arti• 
des de cette Conver:ttion, 8t des Loix & Droits parti· 
cu liers de chafque lieu. 

Et afin que ladite Paix 8c amitié entre l'Empereur 
& le Roy Tres.Chrefi:ien s'affermiffe d'autant mieu1r, 
8c qu'on pourvoye à la feureté publique, du con fente­
ment, confiil, & volonté des Eleél:~;urs, l'r inces,&: 
Efi:atsde l'Empire, pourlebien de la Paix, on efi: de· 
meuré d'accord : 

Prcmierement, qut le haut Domaine, Droit èe 
T Sou-
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S•>u verai neté & tous autres Droits fur les E. vefchez de 
M ~ts , Thou! & Verdun , & fur les villes de ce nom l!c 
leur Diocefe , nommement fur Moyenvic, de la mef­
me façon qu'elles appartenoyent cy·devant à l'Empi­
re apparri~ndront à l'advenir à la Couronne de France, 
· & 1 u y devront ell:re incorporées à perpetuité irrevoca­
blement, f~uf le Droit de Metropolitain qui appar­
tit nt à l' Archevefque de Treve. , 

Que Montieur FranÇOis Duc de Lorraine foit remis 
en la polTdlidn déi'E.vefché de Verdun, comme en 
etlant E vefque legitime~ & qu'on lu y I.Hlfe admilti­
llrcr paifiblement cét Ev&· hé & fes Abbayes { faufle 
Droit du Roy & des particuliers) & joüir de fes biens 
patrimoniluX, & de fes autres Droits, où qu'ils foyent 
fi.ruez (en tant qu'ils ne repugnent p~ à la ceffion 
prefente) de ~s Privilege;, Revenus, & Fruits; ayant 
prellé au prealable ferment de fidelité au Roy , &: 
pourveu qu'il n'entreprenne rien contre le bien de l'E-
1ht & le fervice de S1 Majell~. 

En fecond lieu, l'Empereur & I'Em?ire cedent & 
tramferent au Roy Tres-Chrellien & à fes fuccetfeurs 
au Roy~ume, le droit de Seigneurie dircél:e & Souve­
raineté, & tout ce qui appartenoit ou pouvoir apparte­
nir jufques icy ou à foy, eu au Sacré Empire Romain 
fur Pignerol. 

En rroificfme lieu, l'Empereur tant en fon nom 
propre , qu'en celuy de toute la Screniffime Maifon 
d' Auftrich<:, comme auffi l'Empire, cedent tous les 
Droits, Proprietez., Domlines, Potrdlions, & Jurlf­
Giétions, q ni jufques icy ont appartenu tant à lu y qu'à 
lEmpire&. à la Famille d'Aulhichc:, fur la ville de Bri­
ftch, le Landgravi,lt de b. haute&. bafiè AIC1ce, Suftt· 
govie, .& laStign.:urie Provinciale-des dili villes Im­
rerialu; fi tuées dam I'Aifa.ce • à fçavoir Haguenaw, 
c~lmtr, Schlttlladt, Weili:mburg, Landaw, Ohe­
. rcnhaim, Rosheim, Munllerau .V al S. Gregoire, Kai· 

fer· 
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fcrberg, Turinghaim , & de tous les ?illages ou aurres 
Droits qui d.:pcndent de ladite May erie, les trans-por­
tent tous&.chacun d'iceux au Roy Trcs-Chreiliffi & 
au Royaume de Fr.utce, en f<1rteque la Vtllede Bri; 
fack , avec les mai fons d'Hochllat, N iederrimfing ~ 
Hartem , & Ach:trren appartell:l . .ntc:s à la communauté 
de Brifack, avec tout l'ancien territoire & ba na~, fans 
prejudice toutesfois des privil~gc:s & immunitez 2Ccor­
dées à ladite ville autre fois par la Maifon d'Aull:riche. 

I~;.em ledit Lan,lgravi~t de l'une& l'autre Alface & 
Suntgovie, comme: auffi la May trie Provinciale fur 
les dix villes nommees& leurs dependances; item toua 
les Vafi'aux, Subjets, Hommes, Villes, Bourgs, Cha­
tleaux, MJifons, Furtcrcfi'es, Foret~, Taillis, Minieres 
d'or, d'arger.t & d'autres mineraux, Rivieres, Ruif.. 
feaux, PaŒurages, en un mot t5uts les Droits, Rt-galc:a 
& appartemnces, fana rc:fcrveaucune, appartiendront 
au Roy Tfls-Chrdlien ,& feront incorporées à perpc­
tuité à 1:1 Couronne èe France, avec tout.e forte de J u­
rifJiél:ion, & Souverainet~,tàns que l'Empereur,!' Em­
pire, la Maifon d'Aull:riche ny aucun autre y puitfc 
apporter aucune coti,ltadiél:ion. De manier~: que au­
cun Empereur, ny aucun Prince de b M:llfon d'Au­
ftriche ne pourra ny ne devra jamais ufurper ny mef.. 
me pretendre auc~n Droit & puilf<~nce fur lefdits pa y• 
tan tau ddà qu'au dcc;à du Rhin. • 

Le Roy Tres Chrell:ien fera toutesfois obligé de 
confcrver tn tous & chlclln deces pays-là la Rdigion 
Catholique, comme elle y a cllé maintenuë fous le$ 
l'rinces d' Aullriche, & d'en olier toutes les nouveau. 
tc:z qui s'y font glitrces pendant la guerre. 

En quatriefme lieu, parI.:;, confentement de I'Empe­
reurllt de toutl'Empire, le Roy Tres-Chrefiien & fes 
Succefi'eurs au Royaume , auront un perpetuel Droit 
cle tenir une garni fon au Challeau de Phil ipsburg pour 
là&ude, maislimitéeàun nombre deSoldau con-
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vc:nable, qui nepuiff'entpoint donner aucun ombr:a­

ge·&jufte foupçon auxvoitius, 8t1aquelle garnifon 
f.:ra eotretenuë au dcfpends de la Couronne de France. 
Lepaff'ageauffidevraeftreouvertpar eau dans l'Em­
pireau Roy toutesfois !Scquantesqu'il voudra y met­
tre des Soldats, y mener des convois& y apporter lc:s 
chofes·necelfaircs. 

Toutefois le Roy ne pretendra point autre chofe 

que la proteél:ion 8c le paff'age de fa garnifon dans le­
dit Chafteau de Philipsburg: mais la Proprieté de la 
place, toute la .Jurifdiél:ion, la Potfdiion, tous fes.E­
molumens, Fruits, Acquell:s, Droits, Regales, Servitu­
des, Hommes, Subjcts, Vaff'aux, &: tout ce qui d'all­
éienncté eftant dans l'Evefché de Spire,& dans lei Egli­
fes qui lu y font incorporées, a appartenu au Chapitre 

de Spire ou lu y a peu appartenir, :~ppmiendra & fera 
confcrvé entier 8t inviolable au mefme Chapitre , fauf 
le: Droit de proteél:ion que le Roy prend. 

L'Empereur, l'Empire, 8t Monfieur l'Archiduc 
d'Ctnipont Ferdinand Charles refpeél:ivemcnt deli­
vrent les Ordres,Magiftrlts,Officiers 8t Subjets de cha­
cune defdites Seigneuries&: lieux , des liens 8t fermens 

dont ils a voient tfte liez Jllfques icy 8t attachez :à b 
M:tifon d' Auftriche ,8t les renvoyent 8t remettent à la 
fu~jt étion, obeïifllnce 8t fidelité qu'ils doivent preller 
. au Roy 8t au Royaume de France; 8t par ainli i!sefta­
bli!lè:nt la Couronne de France en unepkine 8t jull:e 
puilfancc fur toutticcfdites pbces,renonçaos dés m;in­
tenant& à pcrpctuitéauDroits& Pretentions qu'ils y 
avoyent; Ce que pour eux 8c pour leurs defcendans, 
l'Empereur, ledit-Archiduc,& fon frere (à caufeque 
bdite ctlfiOn les regarde p;trticulierement) confirme­
ront par des lettres particuliercs, & teront au ffi que le 
Re y ri ' Efp:. gne Catholique donne la mefme renoncü­
tion en dtuë& authentique forme. Ce qui fe fera au 
nom de toutl'Empire;.le propre jour qu'on ùgnerale 
prefent Traiété. Pour 
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Pour une plus grande validité defdites Ceffions, llt 

A lienations,l'Empereur &: \'Empire en vertu de la pre­
fenteTranfaétion derogent à tous '8t chacun des De­
crets, C onftitutions , Statuts, & Couftumes de leurs 
F.mpereurs prt"deceffeurs& du facré Empire Romain, 
mefme qui ont efté confirmés par r~rment • ou qui fe 
confirmeront à l'advenir, nommement à cét Article 
du Chapitre Imperial, par lequel toute alienation des 
Biens& Droits de I'Empireefldefenduë; & par mef­

, me moyen ils exduënt à perpetuité toutes exceptions· 
fous quel Droit & tiltre qu'elles peuffent ellre fon ~ées. 

Deplus,on eil: demeuré d'accord qu'outre la Rltifi-­
Cltion pi'Omlfc cy-deffous plr l'Empereur 8c par lesE­
fiats de l'Empire, en la prochaine Diéte on r:ltifier:& 
de nouveau les alienations defdites Seigneuries &: 
Droits, lit partant que fi au Chapitre de l'Empereur il 
fe fait un paéte, ou fi dans les Dietes il fc:flit une pro­
pofition à l'advenir de recouvrer les biens & Droits de. 
l'Empire efgarés & diil:raits, elle ne comprendra point 
les chofes fufnommées, comme ayant ellé legitime­
ment,&: p:&r le commun ad vis des Ellats , pour le bien 
de 13 tranquillité publique, tranfportées aô Domaine 
d'autruy ,li c;~ufe de quo y on trouve bon qu'elles foie nt 
rayées de la matricule de l'Empire • 
. Incontinent aprés la reftitution de R::nfeldt, on r1-

zera ks fortifications de cette place,&: du Fort de Rhi­
nau qui èft tout contr~, comme au ffi deTabern en Al­
flee du Cha !leau de Hohembarg, &: de Nieuburg fur le 
Rhin, & il n'y pourraavoirenaucun de ces lieux aw. 
cun foldlt en glfnifon. 

Le Magiftrat &: les habitans de hdite ville de Ta­
hern garderont exaétcment la neutralité, (k les trou­
pes du Roy pourront paffer librement par là toutes­

. fois &: quantes qu'on le demande~. On ne pourra 
dreffir auçuns Forts (ur les bords du Rhin en deç-l de­
puis Bafle jufques à Philipsburg , n'y on n_e pourra 
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pointt2fcherdedivertir JeCoursdelaRiviereny d'un 
ny d'autre collé. 

Quant à ce qui regarde les debtes dont la Chambre 
d'Eofisheim eft chargée, Moniieur l'Archiduc Ferdi­
nand Charles entreprendra, avec Cette p;artie de la Pro­
vince que le Roy Tres-Chreftien 1 uy doit rellir:uër. 
·d'en payer le tiers tàns ditlinétion , foit que ce foyeot 
des obligations, foit quecefoyent des hypotheques • 
pourvcu qu'elles foyent en forme authentique • &: 
qu'elles aycntune hypothequepartiruliere, foit fur lcs 
l'rovinces à refiituër, foit fur celles qu'il faudra ceder, 

·ou s'il-n'y en a aucune pourveu qu'dies fe trouvent 
fur les livres des Comptes refpondans à ceux des Re-;e­
ptes dœla Ch~mbre d'Enfisheim,jufques co l'an 1631. 
npiré, lefdites parties ayant eO.é mif:s entre les debtes 
dt! la Communauté • & les intereftseo ayant deu eftre 
payez plr ladite Chambre, & l'Archiduc faifUlt ce. 
payement tiendra quitte le Roy de fa portion. 

Le Roy Tres·Chrefiien n:ftituëra à la M:lÎ[on d'A a· 
·ftriche, & en fpeci.d à Monlieur J> Archiduc Ferdinand 
Charles l.:i;ifné , fils autresfois de l'Archiduc Leopold, 

. quatre villeschampellres. Rheinfc:ldeo , Seckingeo • 
Lauffi:nberg, & Waltshutum, avec tous les Tc:rritoires 
& Bai!liJges, Maifons, Villages, Moulin•, Bois, Fo­
rets, V ~ifaux ;Sujets , & toutes les appartenancr.:s qui 
font au de!il & au ddà du Rhin. 

Irem le Comté de H.wenfiein, la Fore Il noire, le 
haut & bJ.S Brifgow, 8t les Villes qui y font affifes, ap­
part~:nantes d'ancien Droit à la MJ.ifoo d'Auftriche, à 
fçavoir Newburg, Frey burg, ~ndingen, Kenzingen. 
W~ldkirch, Wiilingen, Breunlingen, avec tous leurs 
Terriroir;.;s,comme auffi avec tous les Monafteres, Ab­
blycs,Prdatures,Doyennez, Chevaliers, Commande­
ries, avec tous les B:1illiages, B.Uonneries, Chafteau:r, 
Fortc;reff~s. Comtez, Barons, Nobles,Valfaux, Hom· . 

. mes, Sujc:ts, Rivieres, Ruiif~:aux,Forets, Buis,&_ tou-

* 
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ttsies Regales, Droits, Jurifdié\ions, Fief; lit Patron· 
nages, & toutes les autres chofes appartenantes au fou· 
verain droit d~:rterritoire, & au p.ttrimoine de la M:li­
fon d' Aullriche en tout ce trajeé\-là. Item toutei'Ort· 
na vien, ~vec les Villes Imperiales de Otfenburg, Gen­
g~nbach, Cella ham & 1-!Jrmerfpach, entant que lef. 
ditts Seigneuries dependent de celle d'Orrnav1cn, de 
forte qu'aucun Roy de France ne puiffc jamais ny ne: 
doive pn:tenJn: ny ufurper aucun droitny puilflllce 
fur lefditts contré~s firuéc.:s au d~çà Sc au delà du Rhin, 
neantmoin~ de t~çon que par h rdlitution pref~nt;: le> 
Princes d'.\ufirichc n'y acquierent aucun nouveau 
Droit. Que dores m av;ntfur les deux rives du Rhin, 
& aux Provincesadjac c:ntes, le commerce& le tr.mf. 
port foitlibre aux habitlns. Sur tout que la n~vig~tion ' 
du Rhin fait libre, &qu'il nefoit permis à au.:uoedes 
parties d'cm pécher les bateaux qui montent ou qui def. 
cendent, de les detenir, arrefter, ou molell::r, fous 
quelque pretexte"que cc foit J excepté la r~ule lnfpe· 
é\ion & viii te qu'on acoufiume de f;~ire des nurcbm­
dit:s; & qu'il ne foit point permis d'impofc:r fur le 
Rhin de nouveau:x 8t inufirés peage~, Droits de foraine, 
DJces, Tm poils & autres telles e:xaé\ions; mais qu'on 
fe cçntented'une & d'au:re part des Tributs, D.1ccs .. 
& Peages ordimircsavant ces guerres tous le gouvcr • 
nemcnt des Princes d' Aullriche. 

Que tous lc:s Valf .. ux, Sujets, Citoyens& Hlhitans 
tant de~1 que ddà le Rhin qui elloicnt fujets dl! la 
Maifon d' Aullriche.ou qui rdcvoic:nt immedi:ttem~nt 
èe l'Empire, ou qui reconnoifiènt pour Superieurs les 
autres Ordres de l'Empire, nonobllanttoutc ConfiJè.t· 
tion, Tranfport,Don.ttion, faites p:trqudquc:s Cà}'Ît.IÎ· 
nes ou Generaux que cc foit de la milice Su~.foil~ oa 
Confederée depuis la prife de h Province , & ratifiée. 
pu le Roy Tres·Chrc:llien, ou decerné~sd'un mouve­
ment parti euh er;. Qu'incontinent a prés l.1 public don 
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de la Paix les fufdits V afi"aux feront romis dans la po(: 
fdlion de leurs biens immobiles & ftable~, foit corpo­
rels, foit incorporel$, Meftairies, Chafteaux, Villages, 
Terre&, Potrdlions, fans aucune exception de meliora­
tions de defpences & compenfation de frais, que les 
modernes Po1feffcurs pourraient alleguer,& fans rdli­
tution des biens mobiles & des fruits recueillis. 

Quant aux confifcations des chofes qui confiftent 
en poids, nombre, & mefure, exaétions, concutfJOns. 
& ~xtorfions f:~itcs pendant la guerre, leur repetition 
eft tout à fait ca trée & ollée de put & d'autre pour evi­
ter les proccot & les chicanes. 

Que le Roy Tres Chreftien foit tenu de lai1fer non 
feulement les Evefques de Srr:~sbourg & de Bafie & la 
vilh: de Strasbourg, mais auffi les autres Eftats, ou 
Ordres, Abbés de Murbach&. Ludcren qui font dans 
l'une &.l'autre Alf.1ce, relevans immediatement de 
l'Empire Romain,!' A bbe1fe d' Andlavien,le Monafter• 
de Sainét Benoift au Val Sainél: George, les Palatins cf. 
Luzelll'\in, ks Comtes&. Barons de"Hanaw, Flecken· 
ftein, Oberftain, & toute la Nobletredc la bafi"e Alfa­
ce. Item lefdites dix citez Imperiales qui dependent de 
la Mayerie d'Haganou, en la liberté & po1feffion dont 
ellesontjoüy jufques icy de relever immediatement 
cle l'Empire Rom~in ; de forte que il ne pui1fc plus 
pretendre fur eux aucune Superiorité Royale 1 mais 
qu'ille contente des Droits qui regardaient la Maifon 
d' Aufiriche 1 &. qui p•r ce prefent Traiél:é de Pacifi­
cation fon cedés à la Couronne de France. De manie­
re toutesfois , que par cette pre fente Declaration 0:1 

n'entende rien deroger au Droit de Souverain Damai­
De déjà cy·defiusaccordé. 

Pareillement le: Roy Tres-Chreftien pour la Com• 
penC.tion des parties à lu y cedée, fera payer audit Sei­
gneur Archiduc Ferdinand Charles trois millions de li­
VIes Tournois dans ks années prochainement fui van-

tes 
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tes 1649 1 6fo. 1 6fi à la Felle S1inél Jchln B1ptillc•, 
p2yantchafque année un t!crs d1: ladite fommc à B 1fle 
en boa ne mon noye: entrdes mains des Deputez dudit 
Art'hiduc. 

Outre ladite fomme le Roy Tres Chrefi:ien fc:ra 
obligé de-prendre tùr foy deux tiers des debtes de h 
Chambre d'Enfishcim, fans diftinélion, {oit cedule ou 
Hypotheque, pourveu qu'ellesfoyenten deuë & :lU· 

thentique forme, &: avent une fpeciale hypotheque, 
foit f1,1r les Provinces à cedcr,foit fur celles à rcftituër , 
ou s'il ny en a aucune, pourveu qu'elksfe trouvent fur 

_ lt>s livres des Comptesrefpondans à ceux des Rrceprcs 
de la Ch1mbre d'Enfisheim jufques à la fin de l'an 
1631. lef.lites parties ayant ell:é mifesc:ntre ksdebtrs 
de h Communauté, & les lnterefts en ayant deu ell:re 
payez par ladite Ch~mbre, ·&le Roy faifant ce paye­
mént ticndn quitte l'Archiduc pour une portion pa· 
reilk: &: afin que cel à s'execute equitabl~menr, on de­
putera de p1rt & d'autre des Commilfaircs, incon•i­
·nmtaprés l; lignature du Traiété de Pa ix, qui avant le 
'Payement de la premiere penlion convi.endront en· 
-tr'eux quelles dtbtes chacun au rn à ply er. 

Le Roy. Tres Chreftien ferù~ndre audit Seigneur 
Archidue-de bonne foy&: fans r' t~rdement, tous les 
Pàpiers,Documen5,de quelque nature qu'ils_foient,~p­
.parrenans aux terres qu'il lu y flut rellituër, autant 
qu'il s'm trouvera clans la Ch1ncdlerie do Gouverne-

·- ment 6c Chambre d'l!.nfisheim ou de Brifach, ou dans 
les Archives des Officiers, Villes 8c Ch1lleaux occupez 
·par f<'s armt"s. 

Qàe fi tels documens font publics, con<"emansen 
commun & par indivis lesterresconcc..lées au Roy, on 
en donnera à l'Archiduc drs copies authentiques tou­
tesfois & qu:mres qu'il en demandera. 
I~m, rle peur que les differens, meus er.tre les Sei­

gtteurs J)ucs de S ,voye t1t de Mantqüc: touchJnt le 
Tf Munt 
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Montferrat, definies& terminées par l'Empereur Fer­
dinand li. & Lou ys X Il t Peres de leurs Majefter., 
ne fe renouvellent quelque jour au dommage de la 
Chretlienté, on tA: tombé & demeuré d'accord; Que 
1~ Traiaé de Cheras du 6.Avril 163 1.avec l'execution 
·qui s'en eft enfuivic au Montfc:rrat demeurera tèrme 
en tous fes Articles à perpetuité , excepté rootestois 
Pignerol & fes :appartenances , dont il a etlé dc:fini en­
treS;.~ M ajeflé Tres· Chrcflitnne & k Seigoc:ur Duc de 
S: ,·oye , ôt dont le Roy de France & fon Roy .&ume 

· ont fuit acquifirion pnr des Traiaez P;&rticuliers , qui 
demeureront fermes & lhlbles en tout ce qui rcg:irde 
le tranfport où la cetfJOn de Pignerol & de fcs apparte­
nances. M3iss'ilell:coutenu quelquechofe dans œf. 
dits particuliers TraiGte~, qui p.:ut troubler la Paix de 
l'Empire, &exc_iterenltalie de nouveaux troubles, 
aprés ~ue la· guerre prefente qui fe fait én cette Pro.­
wince la aura efté finie, qu'elldoit tenuë comme nulle 
& fans effet, laditeccffioo neantmoins demeurant en 
fon entier, & les autres conditions auffi dont on a 
convenu , tant en faveur du Duc de Sa •oye, que du 
Roy Tres·Chrefticn C'cll pourtjuoy kurs Majdt.:z 
lmpcriàle &. Tres· Chretlienne prom~ttent recit>ro­
qucmenr, qu'en toutes les autres chofes concernmtcs 
le fufi:lit Traitlé deCheras,& fon executiont&. en jXir­
ticulicr Albe, Trin. lo:ur territoÙ'e, & lc:sautreslieuK, 
ils n'y contreviendront jamais, ny dirrér..meot, ny 
indirtfu:ment, par voy es de Droit, ny par voyes de 

.fait .. Sc qu.'ih ne feeourront point, & ne favoriferont 
po\nt les contrcven:1ns : mais que plulloll de !eor com­
·muneautherité i-ls tafcheront de faire qu'aucun ne le­
:Jiole i<lus 'luc:lque p1-etexte que ce foit ; veu que le 
Roy Tres·Chreftien a declaré qu'il eftoit gpandement 
obligé d'advanceren toutes fa~ons l'execution dud;: 
Traitl:é, voire de le mainteni.r par les armes, afin fur 
tuute$chofesque ledit Seigneur Duc de Savoye non:-

• 
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obllant les dauf<:s precedentes foit tousjours bifii: & 
maintenu d;lns la paifible poffdiiun de Trin, & d'Alb{', 
8c des autres li fuX qui lu y ont dlé accordés& affign~~ 
pu ledit Traiété 8t par l'inveftiture qui s'en eft cnfui­
Yie au Duc hé de Montferrat. 

Et afin d'extirper & d'arracher les racines de tous 
clilf~rens& debats entre ces mdm~s Ducs, Sol M•i~tté 
Tres C:hrellienne~racompter audit Seigneur Duc de 
M:mtouë quatre c~.:nt q uatrc vingt & qi.•atorze mil i:[­
cusque le feu Roy de glorieufe mcmuir~ Lou ys Xl!I . 
a voit promis de p3yer au Duc de M:mtolic à 1.~ dc!èh 1r· 
ge du Duc de Sa v oye ; & pat cét effet il de\'Cra L Duc 
de Savoye t:~ f(:s H~.:riti~rs& Succcilèurs Je c.ttc obli­
gation, & le gulr-.ntira dc toute dcm:mdr.- qu1 luy 
p:>urroit eftre faite de ladite {(>mme: par lc;lit Du-:· de 
Mantoüe ou fcs Succdfcurs; de forte qu'à- I'Jdvenir 
pour ce tùjeét, fous cc pretexte,le Duc de Sa voy:::, ny 
fes Heritit'fs& Succeffeurs ne recevront aucun" vexa­
tion & fafchtrie du Duc de MJntoü~ ny de lès l·kri­
tic:rs & Suct:dfeurs. 

Qui dés à pn:fcnt, avecl'authorité & le confcntc­
ment de Sa Majdlé lmperi1le ~ Tns Chrtlli::nne ,l'n 
11ertu de ce fol(!mnel Tuiét..! de Poix , ne f"1Urront 
avoir aucune ac::tioo en cette cau fe cantre ~lonfieur le· 
Duc de Sa v oye ou fsHeritiers& Succ:M'~urs. 

53 Majdl:é Imperiale en ayant efié modell:ement re­
quifeaccorJera à Munfieur le Duc de Savoye avec l'in-, 
ve!liturc: des anciens Fitfs & Ella!s, que tcu Je gloricu­
& memoire FerJimndll. anlit oétroyez: au Duc de . 
Savoye ViaorAme.;ée, nuai i'in~el1itured ::sp!ac~s ,. 
Seigneuries ,.Eltdts, & tous autrcsDtoitS<lu Montfer­
rat, aveclcs a~rtcna""'S,q.oi en vatu Ju. fut~lit· Tl'<lÎ· 
aé Je Ch~ra&; k de l'ex•·cution 'JUÏ &'en.dèenluivie, 
luy OJ.lt·eûé:ramis ;. cornnur p treill.-munt d~ F.iefs . .dc: 
Moniortlc neuf~ .<k Sï.le , de M ontOmry.& q::: Ca:lJ- . 
~rœl~uraapp;~rt~:oan:::::s; (UÏQut 1.: Trai.~<t.ê d'ac· 

'll 6',.. ~iiiti~JL 
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quifiricnfait par ledit Duc Viélor Amedée lè '1 · d'O. 
élnbre 16~4 · & conformement aux conceffions ou 
pcrmiffions, 8t approbations de Sa Majdlé Imperiale ; 
avec confirmation auffi de tous les privikges qui jut=­
qucs icy ont efté accordés au Duc de Savoye, toutel 
& quantesfois, que Monfieur leDuc de Savoye le re· 
'luerra& demandt'ra. 

ltem,on eft demeuré d'accord que le Duc de Savoye, 
th Heritiers&. SuccdTeurs ne feront en aucune façon 
troublés & rcd1erchés pu fon Imperiale Majetlé pour 
le filjcél du Droit de Souveraineté qu'ils ont furies 
Fiefs de la Roch~ veran ,d'Oime, &. dt Ca:foles & fur 
leurs appartenances, qui ne dependent auéunement de 
l'Empire: Romsin, & que les donations & inveftiturcs 
defdits Fiefs diant rc:voquées & calfécs • le Seigneuf 
Duc fi. J'a maintenu en leur pofi"<ffion comme le veri­
table Seigneur, f< entant que b.:foin dl il y fera redin­
tegré : P'-Ur la mefme raifon fon Valfalle Comte de 
V!!rruë fera comme reftabli & redintegré quant aux 
n_tlfmes Fiefs d'Olme de Ca:fol.:s, &. en la pofi"t:ffion 
.te Il quatriéme partie de la Rocheveran ,, 8t de tous fes 
rcYenus. 

Item, on eft cotwenu que Sa Majeflé lmFriale fe· 
ra reflituëraux Comtes Clement&. Je han Fils, & au~ 
pttit~ Fils du Comte Clnrlcs Cacheran ilfus.de fon Fils 
Oéhvian , le Fief entier de la Roche d' Arazy avec fu. 
appartenances& dt pendances , iàns aucun obtlade. 

Pareillem...nt I'Emper.:ur dcclarna qu'en l'invcfti­
tur-: du Duché deMantouë font compris les Chafteaux 
de Rrggioli & de Luzz1re avec leur territoire 8t de­
pé lanccs,b polf,ffion defque!s te Duc de Guaftallc: fait 
tt:nu derendl'e au Duc de l\lantouë, fe rcfc:rvanttnu­
tesfuis Ifs Droits pour fix mil efcus de pen fion annuelle 
qu'i·l pretend: touchant l!fqncls il P9urra plaider de­
vant S 1 M '-idlé Imperiale contr•: le Duc de t.lantoüe. 

Aulli toll quclc: Tr~iélé de P.lix .1ura eflé foulèrit 
8t 
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& figné de Meffieursles Plenipotentiaires&: Ambatra­
deurs, que toute hoftilité cefi"e, & qu'on fe mette tout 
inco•tinent à executer depart 8t d'autrecedont on 
fera demeuré d'accord : & afin que cela s'accomplifi"e 
d'autant mieux & plus promptement ,le lendemain de 
la foufcription que la Publication de la Paix fe fa{fe fo­
lemnellement. & en la façon accoutlumée par les car­
refours de la Ville de Munller & d'Ofnabrug:Qu'aprés 
qu'on aura a pris qu'en ces deux lieux la foufcription du 
Traiété de Paix a efté faite, on envoye tout inconti­
nent divers Courriers aux Generaux d' Arméts, qoi 
prennent la polle & aillent à toute bride leur an non._ er 
que la Paix eft concluë,& qui prmnent foin que les Ge­
neraux choifitrent un jour auquêl il fefatfede part& 
d'autre cdf.tion d'armes 8t d'hotlilités pour publier la 
Paix dans les Ar niées, & qu'il foit fair commandement 
à tous 8t clucun des Chefs, & Officiers -de guerre !t 
Juftice, 8t aux GouverncursdcsFortS, de s'abftenir 
dores en avant de toutes torees d'aét:s 8t d'hofrilité : l!t 
s'ilarrivequ•aprés ladite Publication on attente,& plr 
voye de fait on change quelque chof~:, que cela foit 
incontinent rt-paré 8t remis en fon t·lht precedent. 
~e l~s Plwipotentiaires de ptrt 8t d'autre con­

viennent cntr'eux entre le temos de la Conclulion 
& de la Ratification de la Pdix; de la maniere-, du 
temps, 8t des feuretés qu'il fauJI':l prendre pour la 
relhtution des pilees • 8t pour la cafi"ation des troup­
pes, de forte que les deu~parties puilfc:nt etlr: afi"eurés 
'!Ue . toutes les chofi.'S dont on a convenu , feront 
finccrement accomplies. . 

Que fur tout l'Empereur publie des E1its pgr tout 
l'Empire, 8t commande ferieufcment à ceux qui par 
Cts articles de Pacification font obligés à rdlituër ou 
à fJire quelque autrechofe, y obcïff::nt promptement 
& fmsdquiver entrecy 8t la Ratification du prefent 
Tr&iél:é • ellJOignant tilnt :wx Oirc~u.rs qu'aux Go w.. 

vçr-
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vemc:ursdela Milicedes Cerclesqu'ils hafttnt &paP. 
·nbevent la reftitution deuë à chacun, t1t qu'ils eo faf­
fent recherche, fèlon l'ordre de l'execution & de ces 
paétes. Qu'on infere dans les Edits cette daufè, qu'à 
c:aufe que les Dirc:e1:eun du Cercle ,ou les Gouverneurs 
Ile la Milice des Cercles, s'agiffant de leurreftitutioq 
}"''pre, font eftimés môins capables de cette execution, 
qn'en cé cas, & pueillement en cas que les Dif<>él:"urs 
& Gouverneurs di la Mi-lice des Cercles- refufent leur 
Commiffion, les Di~curs du Cercle voifin , ou les 
Gouverneurs de la Milice des Cercles devront faire la 
fonétion , & prendre la ch~rge de l'execution de cette 
recherche des reftitutions, dans les autres Cerdes. 

Que fi quelqu'un de ceux à qui il faut reftituër 
cftime que les Commiflàires de i>Empereur font ne­
cdfairesà l'execution de quelque r~:ftitution, (ce que 
cm laifi"e à leur choix } qu'on leur en donae. Auquel 
as, afin que l'ctfet des chofes tranfigées foit moins 
cmpefché, qu'il foit permis tant à ceux qui re fi ituent , 
qu'à ceux atllCquekil cft reftitué incontinent aprés lil 
~ufcription de la· Paix, de nommer deux ou trQis 
Commiffaires de part tlt d'autre, d'entre Jefque!s.(à 
lttajefté Imperiale choili111, deux un de' chafque Reli· 
gion , & tfn de chafque partie , aux~ueb il en;oindrs 
de parfilire fans retardement tout ce qui fe doit en venu· 
de la pn:fente Trans-ad ion. Que fi les refiituans ont 
aegligédenommerdes Commiffaires, S; M. lm~ 
ri ale en choifira un ou deux, comme boo lu y lèmbkra 
t obfervant toutesfois par tout la diverflté de Re:igioa 
afin d'en mettre c:fg~l nombre de chacune: ) d'entre 
ceuxqu'aUrltnommés ce!uy auquel on doit reftiruër, . 
at1xquels il commettra h commiffion d'execul't'r, no. 
ngbttant toutes c:~ceprions faites à l'encontre~ Enlia 
'1.~ et:ux q ui·pret~ndcnt• aux rdlirutions fa!ft>nt lignio 
;fier awc reftituans inceru:inCilt-aprés la tlODduiioo.dc: la.: 
J!aix, q_ucllcdtla -r&nc;ur ..de!<le&. iArticl~. 
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Il'in3lement que t1.1us & chacun , foir Eftats, ou 

·Communautés , ou Partlculitrs , foit Clercs , ou 
Seculiers, qui en vertu decetteTrans-aaioo, &: de ces 
regles generales, ou par la difpofirion exprelfe & fpe­
ciale de quelqu'un d'icelles, font obligés de refiituër, 
ceder , donner, faire, ou executer· quelque chotè , 
foyent tenus incontinent aprés la publication des Edits 
de l'Empereur, 8t la notification de relliruër faite, de 
rcllituër, cedLT ~ donner, faire, ou executer, f.lns 
aucun dcflay nyoppofitiondeclmfeefcluppatoire, foit 
·generale, foit particuliere contenuë en la precedente 
·Amniilie, ûnsaucunc autreexœption, & flusaucu· 
ne fnude, ce à quoy ils J:Ont obligés. 

· ~atkun , foM: Eiar, ou SoiJJt., fur tout des gar­
·nifoos, ou qui que cefoit ne s'opP<>feà l'execution des 
· l'>ired:eurs &: des Gouverneurs de la Milice des Cercles 
ou dt·s Commifflires : mais plulloft: qu'on prdle la 
main à l'ext>cution, 8t qu'iHoitpermisauxditsexe­
cuteurs d'ufer de force cè>ntre ceux qui tJfchent d'eor 
pefcher l'execution en quelque forre que ce foit. 

En aprésque tous les prifonniets de part & d'autre, 
f:m~ tliAincftion de robe EJU d'efpée, foycntddivrâ 
en la mariic:re qu•it a efié·aécordé, ou qu'il fernon­
venu9tltrc: lesGenctlu:x d'Armées avec l'approbation 
d":: fa Mljdlé Imperiale. 

La refiitution ellant faite, felon les articles de l'Am­
nillic ~ de;· Griefs~ les prifonniers tfians delivrés, 
que route la SoiJ:ttefque dls G.lrnifons, tant de l'E.m­
pcretir & de fcs Alliés ,.que du Roy Tx:es-C mefikn, & 
de la Landgravinne de HetTe, & de leurs Alfociés & 

. Adher:ms, {)U de qui que cdoit qu'elle ait efté mife, 
·fuit tirée en mefme temps, fansa\llll.uo èommage, fans 
exception, ny r~ardemcnt, des Villes de l'Empire.,. 
·& de rous' les autres 1 ieux q Il 'li t';) ut refrituër. 

Que les plates mefmes, Ville~, Cités, Bourgs, Vil- . 
tages, Chalkauz. 'foitc:ICIIès, & For.ts~ quioot db! 
··· "t:cur._6 

·. •""" ,,Google 



448" TaAtCTI!.'snE.PAIX 
occupés l!t retenus tant au Royaume de Boheme & 
autres terres de l'Empereur, & Herc:ditaires de la Mai­
fon d' Au!lriche, qu'aux autres Cercles de l'E'!'pire. 
p:ir IC'S Armées de part & d'autre • ou qui ont efié ren­
dus par compofition, foyent refiitués fans ddlay à 
leurs premiers & legitimes Polfelfeurs &. Seigneurs, 
foit qu'ils foyent mcdiatemc:nt, ou immediatement 
· Efi.1ts de l'l!.mpire, Ecddiafiiqu", ou Secu1iers, y 
comprennant a'!ffi la ltbre Noblelfc: de l'Empire ; 8c 
qu'on les lailfe en leur libre difpofition, foit felon le 
Droit & la Couftume, foit felon la vigueur qne doit 
avoir ceprefenr Trai&é; nonobfiant à ce routes Dona­
teins, Infeudations, Conct(lions (fi cc n'til qu'elles 
syent ellé faites à q udqu'un de la libre & franche vo­
lonté de quelqueEftat)Obligations pour racbapt de pri­
fonniel'6,ou J'OUT ddtourner des pill:~ge5 ou des brufle­
m~ns , ou ttls autres titres acquis au prejùâice des 
premiers & legitim;s Mai fi res & Pclfelfeurs, cdlàos 
au ffi çous Contra& & Paétes, & toutes exceptions 
contraires à ladite refiitution , 8c lefquelles toutes doi· 

. yent elire tenuës pour. nulles. S:.uf neanmoins les 
chofes,dontaux Articlesprecedeos,touchant h faris­
faétion de leurs MJjellés Imperi:ilc: & Tres·Chrcdit'o· 
ne, il a efié autrement difpofd , comme.auffi qwelques 
conctffions & comrenfations faites à l'equipollcnt :~ux 
Eleél:eurs & Princes de l'Empire. Et que la mention 
du Roy Catholique, & le nom du Du,~ de Lorraine, 
qualifié tel dans le Traiél:é entre l'Empereur & la Sue­
de, & moÎ<IS encor le titre de Landgr~ve de Alface 
donné à l'Empereur, n'apportent aucun pr.ejudict· au, 
Roy Trcs-Chrellien. Que œ qui auai a ellé :ll'cor.lé 
touchant la fatisfaétinn drs trouppes Suedoif<s n'ait 

,auéun effetau r(fpcél:de {,. ~·hjefté. · 
Et q ne cette rçfiitution des places occupées t:tnt p3r 

fa Majetlé Imperiale, que pu lé Roy Tres. Chretli~n, 
ac lea Compagnons ~és & Ad.hfran.s d<..t !JOS 8c 
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des autres fe falfe reciproquement & de bonne foy. 

Q!!'on reftituë auffi les Archives, Papiers 8c Do­
cumens, & les autres choies mobiles, comme auffi 

les <..anons qui ont efté. trouvés, lors de 1:1 prife des 

places, 8c qui fe trouvent encor en nature. Mais qu'il 

foit perJDis aux fufdits d'emporter avec foy 8c de faire 

emporter ceux qui aprés la prife des places y ont efté 

mis d'ailleurs, ou qui ont efté pris aux batailles, avec 

tout l'attirail de guerre 8c ce qui en depend. 
Que les fujets de choque place foyrnt tenus lors que 

les foldats 8c garnifonss'eniront, de leur fournirfaoi 

argent , lt·s chariots , chevaux & batteaux, avec les vi­

vres necelfaires , pour emporter toutes chofes aux 

lieuJ dell: inés dans l' Empiro ; lefquds chariots, che­

vaux &: barreaux ks Gouverneurs des garnifons, 8t 
Capitaines des foldats fe retirnns doivent reftituër 

fans fraude ny tromperie. Que les fujets des Eftats fe 

)fdivrent les uns les autres&: fe relevent de cette peine 

de charrier d'un territoire dans l'autre, jufques à œ 
qu'ils foient parvenus aux lieux delli ne\ dans l'Empire, 

Et qu'il ne foit pas permis aux Gouverneurs ou autres 

officiers de mener avec foy les ch:triots. chevaux' 8t 
batteaux pre Rés ·, tant en general qu'en particulier, ny 
aucunes autres chofes dont on les aura accommodés. 

hors des limites 4e ceux à qui elles appartiennent • 8t 
moins encor hors de celles de l'Empire. . 

Que les places qui auront efté r~nduës, tant mari­

times, que de la frontiere, ou du ca:ur du pays foyc:nt 

dores en avant & à perpetuité, libr~s de toutes garni. 

fons intl'oduites pendant les guerres, 8c. lailfées ( fans 

prejudice aux autres chofes du droit de chacun ) en la 

libre difpofirion de leurs Maillrts. 
QE'il ne tourne cy·apres ny maintenant à dcmm:~· 

ge & à prejudice à aucune Ville d'avoir c:fté prife 8t 
tenuë par l'une ou l'autre des parties : mais que toutes 

tlt~:hacunc.s d'icelles • avec tous & chacun de leur& ci-
, tQyent 
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toy ens 8c habitans jouïtrcnt tant du benefice general 
de l'Amnül:ie, que des autres de cette Pacification ,lit 
qu'au reftetous leurs Droits 8c Privileges Ecclefiafti­
ques & fecu!icrs, dont ils ont joüy avant ces troubles , 
leur foyent confervés , fauf toutesfois les Droits de 
Souveraineté, & ce qui c:n depend pour les Seigneurs 
de chacune d'icelles. 

Finalement que les trouppcs 8c Armées de tous ceux 
qui font la guerre dans l'Empire, foyent licentiées 8c 
congediécs, chacun en faifant patrer dans fes propres 
Efbtsautant feulement que chaque partie juge lu y en 
cftre necetraire pour fa feurc:té. 

Les Ambaffadeurs 8c Plenipotentiaires de l'Empe· 
rc:ur , du Roy. & d<s Eflats de l'Empire promc::ttenc 
·refpeélivement 8c les uns aux autres , de faire :agréer 
8c ratiner à l'Empereur, au Roy Tres.Chrellien, 

. aux Elcél:eurs du Sacré Empire Romain, aux Princes 
& Ellats, la Paix qui a c:tléconcluëen cette maniere 
8c d'un commun confentement, 8c de faire en forte 
infailliblement que l'es Aétes folemnels de Ratification 
foyent prefentéa à Munfler, & efchaogés mutuelle­
ment & en bonne forme dans le terme de huiét fep­
maines, à compter du jour de la foufcription. 

Pour une plus grande fermeté de tous llt chacun de 
ces Artides,. que cette prefente.Tr•s aétion fc:m: de 
Loy perpetuelle, 8c d'une Pragmatique Sanélion de 
l'Empire, in ferée à l'advenir de mefme que les autre$ 
Loix 8c Co1_1fiitotions fond<~mental~s de l'Empire, 
nommemt·nt au prochain Recésde l'Empire,*' 8c à la 
Capitulation de l'Empereur, n'obligeant pas moins 
les abfens que les pre fens, les Ecddiafiiques que les 
Politiques, foit qu'ils foyent deJ Ellats de l'Empire, 
ou non , 8c corn me une Regle prcfcritc , & laquelle 
devront fuivre perpctuellemc:nt tant les ImperÏtlux, 
Cf.Ue·les Confeilkrs & Oflkiers des autres Seigneurs, 
comme tous Juges 8c Alfe1l"curs des Coura de J uftice. 

• Beuj[fli. Cllfit.Wimi, Qu'oa 
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Qipn n'allegue jamais, qu'on n'entende, & qu'on 

·n'admette point contre cette Trans·aétion 11y contre 
aucune de ces Articles lit Claufes, aucun Droit Canon 
·ou Civil , aucun general ou particulier Decret da 
Conciles , auc:uns Privileges, aucunes Indulgences. 
aucuns Ediéts, aucuocs Commiffions, Inhibitions • 
Mandemens , Decrets , Refcripts, Sufpt:ntions de 
Droit , SenteDCeS en aucun temps · données, Adjudi­
<:ltions, Capitulations de l'Empereur, lit autres Re­
gles lit Exemptions des ordres Religi~•, Protdfa. 
rions pafi"'eea ou futures, Contradiétions, Appeb, 
lnveftitures , Trans aétions , Serm·ens , Renoncia­
tions, Contraéts, lit encor moins l' Ediét de 162. 9· ou 
h Trans aétion de Prilgue avec fes Appendices, ou les 
Concordats a ver les Papes , ou les Interims ·de l'à11 
• f 4S. ou aucuns autres Statuts Politiques, ou Decrets 
Ecdeliaftiques, Difpences, Abfolutions • ou aucunes 
autres exceptions fous quelque pretexte ~ couleur 
qu'on lespuiii'e invcnt~r ;lit qu!enaucunlieu ne feront 
~am~is entrepris aucuns procés ou commi«ions, fait 
mhibitoires ou autres, au' petitoire ou au potfell'o~ 
contre cette Trans-aétion. 

Que celuy qui ~ura contrevenu par fon aide ou pàr 
fOn Confeil à cette Trans-aél:ion lit Paix publique, oa 
<J ui aura refillé à fon execution & à l:t refiitutioo fuf­
dite,&qui aura tacbé ,aprésque la rdlitution aura tflé 
fuite legitimement, lit làns e:xcés en la maniere dont il 
a efié cy· ddfus convenu, fans une legitime connoif. 
iimce dec:tufe, & horsde l'execution ordinliredela 
J ufiitt! 1.;d'aggranr de nouveau la chofe refiituée, foit 
Eccldilfiiqt~e, foit feculier, qu'il encourre l.t pei rte 

d'lnfraéteur de la Paix • & que fdon lesConfl:itutions 
de l'Empire il foitdecreté contre lu y, afin que la reii· 
tut ion lit reparation du tort forte à fon plein effi:t. 

Que neanmoin.~ la raix concluë demeure en fa vi­
gueur, &: que tous les Contraétans de cette Tratll· 

• aéhoa 
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aél:ion foyent obligés de defendre & prot~ger toutes&; 
chacune des loix de cette Paix contre qui que ce foit, 
iàns dillinél-ion de Religion; & s'il arrive que quelque 
point en foit violé, que l'offencé exhorte fur tout ce­
lu y quil'offenced'en venir à la voyedefait, foûmet· 
tant la cau fe à une compofition amiable, ou aux pro­
cedures ordimires de la Juftice. 

Toutesfois fi dans l'efpace de trois ans le different ne 
.peut eftre terminé par aucun de ces moyens, q~o~e tous 
.& chacun des participans .à cette_Trans-aél:ion foyent 
tcnui de Ce joindre à la partie le fée, & de 1 'aider de 
Con fe: il & de forces à rrpoutfer l'injure, prealablement 
.advertis du lefé, que les voyes de douceur & de juaice 
n'ont de rien profité. Sans prejudice pourtant qumt 
a uTelle de l:t jurifdiélion de chacun, & de l'admini­
ftration de la Juftice competente aux loix de chafque 
Prince & Eftats. Et qu'il ne foit permis à aucun Eftat 

-de l'Empiredepourfuivre fon droit par force & Ft 
arm: s ; maisa'il etl ·arri vé , ous'il arrive cy. a prés quel· 
que demdlé, que chacun tente lesvoyes de la Juttice 
ordinajre, & qui fera autrement, qu'il foit tenu pour 
infw:reur de la Paix. Que ce qui aura eO:é definy par 
fentence du Juge foit mis à execution, fans diftinélion 
d' Ell:at, comme le portent les loix de l'Empire tou· 
chant l'execution desArretls & Sentences. 
. Et afin que h Paix publique fe puilfe d'autant mieux 

conferver entierc, qu'on renouvelle les Cercles & dés 
qll'on void quelqlles commencemens _de trollbles, 
qll'on obft:rve ce qui a eflé arretlé dans les Conlliru· 
tions de l'l!.mpire touchmt l'Execution 8c h Confer· 
tion de la Paix pllblique. 

Kt toutesfois & quantesquepourquelquencca~o~ 
-'lllelqu'lln voudra faire palf"r desSoldats par leTerntoJ· 
re d'alltruy, que ce palf'otge fe fa Ife aux defpeos de ce­
lu y à qllilesSoldats appartiennent; &cela ûns grever 
-ay en aucune façon nuire k porter dommage à ceux 
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par les terres defquels on paffe ; En un mot, qu'on 
obferve efiroiétement ce que les Conflitutions Impe· 
riales determinent 8t ordonnenttouchant la Confer­
vation de la Paix publique. 

pans ce prefent Traiélé de Paix font eompris ceux 
qui avant l'efchange de la Ratification, ou qui dans fix 
mois a prés r~ront nommés par l'une ou J.autre partie 
d'un commun confentement. Et ccpmdant d'un com. 
mun accord y c:fl comprife la Republique de Ven ife, 
.cqmme Mediatrice: de ce Traiété. Qu'il n'apporte au ffi 
aucun prejudice aux Duc& de Savoye 8t de Modene, 
ny à ce qu'ils feront, ou qu'ils font prefentement par 
les armes en Italie pour le Roy Tres· Chrell:ien. ·-

En fi>y de toutes·&: chacune defquelles chofes, & 
pour plus grande force, les Ambaffadeurs de leurs Ma­
jefléslmperiale & Tres Chreftienne, &: les Deputés 
au nom de tous les Eltéteurs, Princes & Eflats de l'Em­
pire, envoyés d'iceluy particulierement à cét aél:e (en· 
.vertu de ce qui a efié conclu le 1 3. d'Oétobre de l'an 
que ddlous, 8t qui a eflédonné à l'Ambaffadeurde 
Fun ce le propre jour· de la fufcription (fous le fceau du 
Chancdier de M:qence j à fçavoir pour l'E.leél:eur de 
Mayence, Mon lieur Nicolas George de Reigersberg, 
Ch~ va lier 8t Ch1ncelier. Pourl'f.leéleur de Ba viere, 
Monfi~ur Jchan Adolphe Krebs ·, Confeillcr fecret. 
Pour,l'Eicél:eurde Brandenbourg, M· Jehm Comte 
de S~in 8t Wittgen!lein, s,·igneur de Homburg 8t _ 
V allen Jar., Confeiller fecret. Au nom de la Maifon 
d'Auftriche, M. GeorgesUlricComtede Wolcken-
1lein, Confeillcr de la Cour de l'Empereur M. Cor­
neill~ Gobclius, Confeillier de l'Evefque de Bamberg. 
M. Seball:ien Guillaume Mecl, Confeiller fecret de 
l't.vefque de Wimburg. ·M Jean Ernefl, Confeiller 
debCourduDucdeBaviere. M. WoiRgang Conrad 
de Tumbshiru, Confeiller de la Cour de Saxe Alten­
burg 8t Coburg. M. Augufte CarpzoYius, Confciller 

de 
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de Sax' Altenburg 8t Coburg. M. Jean Fromhol4 , 
Confeiller fecret de la Mai fon de Brandebourg, Cu lm· 
bac, 8t Ooolt:bac. M. Henry Laugen~k, J· C. Con­
fe iller ftcret de la Maifon de Brunfwijk Lunebourg. 
M.Jaques Lampadius, J. C. Confeiller fecretdela 
branche de Culemberg, &. Vice-Chancelier. Au nom 
des Comtes de Bwc de Wetteravien, • M. Matthieu 
WefembecJus. J C. 8t Conlèiller. Au nom de l'un~ 
de l'autre Banc, M. Marc Otton de Strasbourg, M. 
Jean Jaques Wolff de Ratisbonne, M. David Gl?xi­
nius de Lu bec, 8t M. Lou ys Chrifiophle Kres de Kref­
fenftein, tous Senateurs Syndics, Conli:illen & Advo­
catsde la Republique de Norimberg; lefquds de leurs 
propres mains & de leurs fceau on ligné 8t feellé ce 
prefent Traiélé de Paix. 8t lefquels dits Deputés des 
Ordres, ont promis de donner les Ratifications de leurs 
Superieurs dans .le tetwpspr-=fix en la maniere dont il a 
dlé convenu : laüfans la liberté aux autres Plenipo­
tentiaires des l!.ll:atsdefigncrfi bon leur femble • & de 
faire venir les Ràtificat~ons de leurs Superi~u rs : Et ce 
à cette condition, 8t fous cette Loy, que p3r h fouf­
cription des fufdits Ambatfadeurs 8t Deputés. tous 8t 
chaeun des autres Efiats, qui s'abftiçndront de ligner 
& ratifier le pre fe nt Traiél:é , ne feront pas moins tenus 
de maintenir 8t d'obferver ce qui ell contenu dans cc 
pr~fent Traiété de Pacification , que s'ils l'avoycnt 

- reellement fousiÎgné 8t ratifié; 8t ne fera valableny 
' receuë aucune Prott!llation ou Contradiél:ion du Con­

feil de Direél:ion de l'Empire Romain à l'encontre de 
la foufcri ption que lefdits Deputés ont faite. 

Ce quia eftéainfif:tit&arrdlé à Muntleren Weft-
phalie le '-+- JOUr d'Oétobrc 16,._8. · 
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